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Le président de la République à Batna pour assister 
aux funérailles de l’ancien Président Liamine Zeroual

Attaf reçu à Zagreb par le Premier ministre 
de la République de Croatie

TENSIONS AU MOYEN-ORIENT :
 L’Algérie exprime son inquiétude face à l’escalade 

militaire dans la région du Golfe

Le président de 
la République, 
M. Abdelmadjid 

Tebboune, Chef suprême 
des Forces armées, ministre 
de la Défense nationale, 

est arrivé, lundi après-
midi à Batna pour assister 
aux funérailles de l’ancien 

président de la République, 
le moudjahid Liamine 
Zeroual.

Le ministre d’Etat, ministre 
des Affaires étrangères, de 
la Communauté nationale à 

l’étranger et des Affaires africaines, M. 
Ahmed Attaf, a été reçu, lundi à Zagreb, 
par le Premier ministre de la République 
de Croatie, M. Andrej Plenkovic, indique 
un communiqué du ministère.

Lors de cette rencontre, “le Premier 
ministre croate a chargé le ministre 
d’Etat de transmettre ses plus sincères 
condoléances et sa profonde compassion 
au président de la République et à 
l’ensemble du peuple algérien, suite 
au décès de l’ancien président Liamine 
Zeroual”, a précisé le communiqué.

De son côté, M. Attaf a exprimé “ses vifs 
remerciements et sa profonde gratitude 
au Premier ministre croate pour les 
sentiments de solidarité exprimés à 
l’égard de l’Algérie”. 
Il lui a également transmis “les 
salutations du président de la République 
et sa volonté d’œuvrer conjointement à 

insuffler une nouvelle dynamique aux 
relations bilatérales et à les renforcer 
au  service des intérêts des deux pays”, 
ajoute le communiqué. 
La réunion a constitué une occasion pour 
“passer en revue les différents volets 
de la coopération entre l’Algérie et la 
Croatie et d’explorer les voies et moyens 

de la hisser au plus haut niveau possible, 
notamment dans 
le contexte des préparatifs en cours pour 
les prochaines échéances bilatérales de 
haut niveau entre les dirigeants des deux 
pays”, selon le communiqué du ministère.

Face à l’escalade militaire et aux 
développements préoccupants 
dans la région du Moyen-

Orient, le ministère des Affaires 
étrangères a pris des mesures 
exceptionnelles pour assurer la 
sécurité de ses citoyens à l’étranger.
Aujourd’hui, Sofiane Chaïb, 
secrétaire d’État auprès du ministre 
des Affaires étrangères, chargé de la 
communauté nationale à l’étranger, a 
supervisé l’installation d’une cellule 
de crise au sein du ministère. Cette 
initiative, prise sous les directives 
des plus hautes autorités du pays, 
vise à suivre de près la situation des 
citoyens algériens et des membres de 
la communauté nationale présents 

dans les pays concernés.
Selon le communiqué officiel du 
ministère, cette cellule travaillera 
en coordination permanente avec les 
missions diplomatiques et consulaires 
de l’Algérie dans la région, afin de 
fournir un soutien et une assistance 
adaptés aux ressortissants confrontés 
aux difficultés liées à la situation 
sécuritaire.

Le ministère a également appelé 
les citoyens algériens présents dans 
la région à faire preuve de la plus 
grande vigilance, à rester en contact 
régulier avec les représentations 
diplomatiques et consulaires, et à 
suivre les recommandations émises 
pour faire face aux risques actuels.
Enfin, le communiqué précise que 
le ministère met à disposition un 
numéro vert d’urgence : 00213 215 
045 00, et encourage les citoyens 
à s’inscrire sur la plateforme 
numérique « DZ Travellers », conçue 
pour les situations d’urgence et 
destinée à faciliter la prise en charge 
des Algériens à l’étranger.
Cette mesure illustre la mobilisation 

proactive de l’État algérien pour 
protéger ses ressortissants dans une 
région marquée par des tensions 
militaires accrues, renforçant ainsi la 
présence et l’action diplomatique de 
l’Algérie à l’international.
L’Algérie exprime son inquiétude 
face à l’escalade militaire dans la 
région du Golfe
Le ministère des Affaires étrangères a 
exprimé sa profonde inquiétude suite 
à l’échec des négociations iraniano-
américaines menées sous la médiation 
du sultanat d’Oman. Ces discussions, 
qui avaient suscité de grands espoirs 
en faveur d’un règlement pacifique, 
ont été interrompues, entraînant une 
escalade militaire aux conséquences 

imprévisibles.
Dans un communiqué officiel, le 
ministère souligne que cette évolution 
est regrettable et appelle toutes les 
parties concernées à faire preuve 
de retenue et de responsabilité. 
L’objectif est de préserver la stabilité 
et la sécurité dans la région du Golfe, 
afin d’éviter toute aggravation 
des tensions et des risques pour la 
population.
L’Algérie, fidèle à sa tradition 
diplomatique de dialogue et de 
médiation, réaffirme son engagement 
en faveur de solutions pacifiques et 
de coopération internationale pour 
prévenir toute déstabilisation de cette 
zone stratégique.

AHMED ATTAF EN CROATIE : 

Un nouvel élan pour les relations Alger-Zagreb
Le ministre d’État, ministre 

des Affaires étrangères, 
Ahmed Attaf, est arrivé 

dimanche soir à Zagreb pour 
une visite officielle en Croatie, 
en qualité de représentant du 
président de la République. Ce 
déplacement s’inscrit dans une 
volonté commune de renforcer les 
relations entre Alger et Zagreb, 
notamment à travers la relance du 
dialogue politique.
Selon un communiqué du ministère 
des Affaires étrangères, les 
deux pays souhaitent insuffler 
une nouvelle dynamique à leurs 
échanges politiques. L’objectif est 
de consolider les mécanismes de 
concertation et de coordination sur 
des questions d’intérêt commun, 
dans un contexte international 
marqué par de nombreux défis.
Une coopération économique à 

développer
Au-delà du volet politique, cette 
visite met également l’accent sur 
le renforcement de la coopération 
économique. L’Algérie et la Croatie 
entendent explorer de nouvelles 
opportunités de partenariat dans 
plusieurs secteurs stratégiques.
Les deux parties misent notamment 
sur des domaines où leurs économies 
présentent des complémentarités 
prometteuses, tels que l’énergie, 
le commerce, les infrastructures 
ou encore l’investissement. Cette 
approche vise à bâtir une relation 
économique plus équilibrée et 
durable, capable de générer des 
bénéfices mutuels.
Des entretiens au sommet
Durant son séjour, Ahmed Attaf doit 
s’entretenir avec son homologue 
croate, Gordan Grlić Radman. 
Les discussions porteront sur les 

perspectives de renforcement des 
relations bilatérales, ainsi que sur 
plusieurs questions régionales et 
internationales d’actualité.

Ces échanges permettront aux deux 
responsables de partager leurs 
analyses sur des dossiers sensibles 
et d’examiner les moyens de 

renforcer la coordination entre leurs 
pays sur la scène internationale.
Une volonté commune de hisser les 
relations à un niveau supérieur
Le chef de la diplomatie algérienne 
devrait également être reçu par 
de hauts responsables croates, 
illustrant l’importance accordée 
à cette visite. Cette série de 
rencontres témoigne d’une volonté 
partagée de hisser la coopération 
entre les deux pays à un niveau 
supérieur.
Pour Alger comme pour Zagreb, 
cette visite représente une 
opportunité de redynamiser un 
partenariat encore peu exploité, 
mais riche en potentialités. Elle 
traduit également l’engagement de 
l’Algérie à diversifier ses relations 
en Europe et à renforcer sa 
présence diplomatique sur la scène 
internationale.
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Clôture d’Algeria Invest Expo : 
80 accords signés et un virage assumé vers l’Afrique

Algérie Ferries :
Le Tariq Ibn Ziyad de retour après 3 ans de rénovation en Grèce

Services scolaires :
L’État intervient pour corriger les dysfonctionnements

La 8ᵉ édition du salon 
international de 
l’investissement et des 

filières industrielles, Algeria 
Invest Expo, s’est achevée à Oran 
sur un bilan chiffré qui confirme 
l’intensification des échanges 
économiques entre opérateurs 
algériens et partenaires étrangers.
L’événement, organisé sur quatre 
jours au Centre de conférences 
Mohamed Benahmed d’Oran, a 
réuni entreprises, investisseurs, 
diplomates et porteurs de projets 
autour de perspectives concrètes de 
coopération. Au total, 80 accords 
de partenariat préliminaires ont 
été conclus dans les domaines de 
l’investissement et de l’export.
Selon le commissaire du salon, 
Ahmed Heniche, « ces accords 
ont été signés entre des opérateurs 
nationaux, publics et privés, et 
leurs partenaires étrangers ». Ils 
couvrent plusieurs segments, avec 
une attention particulière portée 
aux matériaux de construction, 
aux équipements électriques et 
électroménagers, ainsi qu’aux 

services destinés à l’export.
Accords d’export et projets 
industriels structurés vers la 

Tunisie, la Mauritanie 
et plusieurs autres pays 

africains
Dans le détail, Algeria Invest Expo 
a enregistré la signature de deux 
accords d’exportation directe. 
Ils concernent les matériaux de 
construction ainsi que le bois et 
ses dérivés, avec des destinations 
identifiées : la Tunisie et la 
Mauritanie.
Parallèlement, plusieurs projets 
d’investissement ont été actés pour 
la création d’unités de production 
industrielles dans différents pays 
africains. Les secteurs ciblés 

concernent principalement les 
matériaux de construction et 
l’électroménager.
Les pays concernés incluent 
notamment :
•La Guinée
•Le Zimbabwe
•La Namibie
Ces accords traduisent une 
orientation vers la mise en place 
de capacités de production hors du 
territoire national, en complément 
des stratégies d’exportation déjà 
engagées.

Algeria Invest Expo : 
Une forte présence 

internationale avec 30 
ambassades et des investisseurs 
venus de plusieurs continents

L’édition 2026 du salon a enregistré 
une participation internationale 
notable. Des hommes d’affaires 
venus de la Guinée, du Sénégal, 
de la Mauritanie et du Pakistan ont 
pris part aux échanges. Avec pour 
objectif la création de partenariats 
commerciaux et l’identification 
de nouveaux débouchés pour les 
produits algériens.

Le salon a également accueilli des 
représentants de 30 ambassades 
accréditées en Algérie, 
couvrant l’Afrique, l’Asie et 
l’Europe. Ces responsables des 
relations commerciales ont pu 
examiner les opportunités liées 
à l’investissement direct et au 
développement des exportations.
L’événement a rassemblé plus 
de 15 000 visiteurs, incluant 
professionnels, entrepreneurs, 
diplomates, étudiants et porteurs 
de projets. Au total, 153 exposants 
ont pris part à cette édition, 
dont environ 130 entreprises 
nationales, soit plus de 80 % de 
la participation globale, aux côtés 
de sociétés étrangères et de filiales 
internationales actives en Algérie, 
notamment issues de Chine, 
d’Italie, de Turquie et d’Inde.

Algeria Invest Expo : 
énergie, logistique et industrie 
au centre des débats techniques 

et économiques
Au-delà des échanges 
commerciaux, Algeria Invest Expo 
a accueilli une série de conférences 

et panels spécialisés. Les 
discussions ont porté sur plusieurs 
axes structurants pour l’économie 
industrielle :
•Les énergies renouvelables
•La logistique et l’optimisation des 
chaînes d’approvisionnement
•Le soutien aux exportateurs
•L’industrie durable et la réduction 
des émissions carbone
•La gestion intelligente de la 
demande énergétique
•Les partenariats économiques et 
l’investissement productif
Ces thématiques ont mis en avant 
les enjeux liés à la modernisation 
des systèmes industriels et 
à l’adaptation aux nouvelles 
exigences environnementales et 
économiques.
En parallèle, un salon africain dédié 
au bâtiment, aux infrastructures et 
aux technologies s’est tenu sur le 
même site. Il a réuni des opérateurs 
algériens et africains autour des 
métiers du BTP, de l’urbanisme et 
des infrastructures, sous le thème 
de l’innovation appliquée au 
développement du continent.

Après une longue absence 
pour maintenance et 
réparations, le Tariq Ibn 

Ziyad s’apprête à reprendre du 
service. Le navire appartenant à 
l’ENTMV (Algérie Ferries) est 
attendu au port d’Annaba dans les 

jours qui viennent.
C’est officiel : après trois ans de 
rénovation complète dans les 
chantiers navals grecs, le Tariq 
Ibn Ziyad a repris la mer. Selon 
une information relayée samedi 
28 mars 2026, le navire d’Algérie 

Ferries est actuellement en route 
pour regagner les côtes algériennes.
L’annonce marque la fin d’une 
longue attente pour le navire, 
dont le retour se précise. Cette 
publication fait office de première 
confirmation officieuse de sa 
remise en service.

Le navire Tariq Ibn Ziyad de 
retour en Algérie après trois ans 

de maintenance
D’après la page spécialisée Info 
maritimes et portuaires en Algérie, 
le Tariq Ibn Ziyad devrait accoster 
au port d’Annaba ce lundi 30 mars 
2026, aux alentours de 17h00. Ce 
port de l’Est algérien marquera le 
terme de son voyage depuis les 
chantiers grecs.
Bien que ce retour soit une étape 
cruciale, le flou persiste sur la date 
exacte de reprise des traversées. 
La compagnie n’a pas encore 

communiqué de calendrier de 
voyages officiel, mais tout porte 
à croire que le navire viendra 
renforcer les liaisons majeures 
avec les ports français et espagnols 
pour répondre à la forte demande.
La rénovation complète du navire 
a touché tous les organes vitaux 
: motorisation, installations 
électriques et zones d’accueil des 
passagers. Ce passage en chantier 
naval grec a surtout permis une 
mise en conformité rigoureuse 
avec les dernières normes 
internationales de navigation, 
garantissant une sécurité optimale.

Une flotte nationale 
de quatre navires

Véritable pilier de la flotte 
d’Algérie Ferries depuis sa création 
en 1995, le Tariq Ibn Ziyad affiche 
des dimensions imposantes : 145 
mètres de long pour 24 mètres 

de large. Capable de transporter 
1 800 passagers et 600 véhicules 
à une vitesse de 22 nœuds, il a 
longtemps assuré la liaison entre 
les grands ports algériens (Alger, 
Oran, Annaba) et les destinations 
européennes comme Marseille et 
Alicante.
La réintégration du Tariq Ibn 
Ziyad porte désormais à quatre le 
nombre de navires opérationnels 
pour Algérie Ferries. Il rejoint 
ainsi le Badji Mokhtar III, fleuron 
de la compagnie (1 800 passagers, 
650 véhicules), le Tassili II (1 500 
passagers, 520 véhicules) et El 
Djazaïr II.
Ce renforcement de la flotte tombe 
à point nommé pour booster les 
capacités de transport sur les lignes 
méditerranéennes à l’approche de 
la haute saison estivale.

Le Ministère des Finances 
algérien a décidé de mettre 
en place des mesures 

exceptionnelles afin d’assurer la 
continuité des services essentiels 
au sein des collectivités locales, 
notamment la restauration et 
le transport scolaires. Cette 
décision vise à lever les blocages 
administratifs constatés sur le 
terrain et à garantir des conditions 
de scolarité stables pour les élèves.
Selon une instruction de la 
Direction générale du budget, 
datée du 18 mars 2026, ces mesures 
interviennent après que certains 
contrôleurs budgétaires ont refusé 
d’approuver des documents liés à 
la programmation financière dans 

plusieurs wilayas.
Face à cette situation, les autorités 
ont choisi d’agir rapidement pour 
éviter toute perturbation dans 
le fonctionnement des services 
publics locaux, en particulier ceux 
liés au secteur de l’éducation.

Flexibilité accrue 
pour les collectivités locales

La principale mesure consiste 
à autoriser, à titre exceptionnel, 
l’exécution des crédits budgétaires 
au sein de deux activités distinctes, 
mais relevant du même programme 
dédié au soutien des collectivités 
locales.
Cette flexibilité permettra aux 
communes de mieux gérer 
leurs ressources financières 

et de dépasser les obstacles 
administratifs qui freinaient 
l’engagement de certaines 
dépenses.
Focus sur les services scolaires 

essentiels
Ces dispositions concernent 
directement des services essentiels 
comme :
•la restauration scolaire,
•le transport des élèves,
•l’entretien et le fonctionnement 
des écoles primaires.
Ces secteurs dépendent fortement 
des budgets communaux et jouent 
un rôle clé dans le quotidien des 
élèves, notamment dans les zones 
rurales et isolées.

Stabilité du parcours scolaire

En assurant la continuité de 
ces services, le Ministère des 
Finances algérien entend préserver 
la stabilité du parcours scolaire 
et améliorer les conditions de 
scolarisation.
La restauration scolaire 
reste un pilier fondamental, 
particulièrement dans les régions 
éloignées, où elle contribue 
directement à la présence régulière 

des élèves en classe. De même, 
le transport scolaire constitue un 
levier important pour lutter contre 
le décrochage.
Stratégie globale pour améliorer 

les services publics
Ces mesures s’inscrivent dans 
une stratégie plus large visant 
à améliorer la gestion des 
collectivités locales et la qualité 
des services publics. Les autorités 
ont, ces dernières années, multiplié 
les initiatives pour renforcer les 
moyens des communes, notamment 
à travers l’augmentation des 
capacités de restauration scolaire, 
la modernisation des moyens de 
transport et la simplification des 
procédures budgétaires.
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EDUCATION NATIONALE
Les examens blancs pour les élèves des 4e année moyenne 

et 3e année secondaire du 3 au 7 mai prochain

ALGÉRIE POSTE : 
Le compte à rebours est lancé pour la mise à jour des comptes ECCP

CONCOURS DE RECRUTEMENT DES ENSEIGNANTS
Les entretiens oraux se déroulent dans de bonnes 

conditions organisationnelles

Le ministère de 
l’Education nationale a 
dévoilé, mardi dans un 

communiqué, le calendrier des 
examens blancs pour les élèves 
des 4e année moyenne et 3e 
année secondaire, au titre de 
l’année scolaire
2025/2026, qui se dérouleront 
du 3 au 7 mai prochain.
“Les examens blancs du 3e 
trimestre se dérouleront selon 
le calendrier fixé, en vue 
de permettre aux élèves de 
s’entraîner et de se préparer aux 
examens scolaires nationaux” 
de fin d’année, précise la même 
source. Dans ce cadre, “les 

élèves de la 4e année moyenne 
passeront leur examen blanc 
les 3, 4 et 5 mai, tandis que les 

épreuves de l’examen blanc des 
élèves de la 3e année secondaire 
seront organisées du 3 au 7 

mai”, selon le communiqué.
Outre les examens blancs, 
le ministère a fixé, dans son 
communiqué, “le calendrier 
complet des examens du 3e 
trimestre pour l’année scolaire 
2025/2026, ainsi que celui des 
examens scolaires nationaux 
session 2026”.
 Ainsi, “les examens du 3e 
trimestre pour l’enseignement 
primaire, et pour les 1re, 2e et 
3e années de l’enseignement 
moyen, ainsi que ceux des 1re 
et 2e années  de l’enseignement 
secondaire, se dérouleront du 10 
au 14 mai”.
Quant aux examens d’évaluation 

des acquis pour la 5e année 
primaire, ils auront lieu les 
3, 4 et 5 mai. “Les examens 
d’évaluation des acquis en 
fin des 1er et 2e cycles de 
l’enseignement primaire 
pour les 2e et 4e années sont 
prévus les 4 et 5 mai”, note 
encore la même source. Le 
ministère a, en outre, rappelé 
les dates de l’examen du Brevet 
d’enseignement moyen (BEM), 
du 19 au 21 mai, et de l’examen 
du baccalauréat, du 7 au 11 juin, 
soulignant que les examens de 
rattrapage pour tous les niveaux 
auront lieu les 22 et 23 du même 
mois.

Attention aux 
retardataires. 
Algérie Poste a 

annoncé que l’accès à la 
plateforme ECCP sera 
strictement conditionné par 
la mise à jour des données 
de compte (KYC). Passé le 
délai du 31 mars à minuit, 
les services numériques 
seront suspendus pour les 
utilisateurs n’ayant pas 
régularisé leur situation.
Dans un communiqué 
publié ce lundi, l’institution 
a été très claire : dès le 1er 
avril, l’accès aux services 
en ligne sera impossible 
sans cette mise à jour. 
Cette mesure s’inscrit dans 
une démarche visant à 
moderniser et sécuriser les 
transactions financières en 

Algérie.
Mise à jour rapide et 
simplifiée du KYC
Pour rassurer les 
citoyens, Algérie 
Poste souligne que 
l’opération a été optimisée 
pour être la plus fluide 
possible. Grâce à un 
système de choix 
prédéfinis, le besoin de 
saisie manuelle est réduit 
au strict minimum. Selon 
l’institution, remplir 
le formulaire KYC ne 
prendrait pas plus d’une 
minute.
Pour accompagner 
les usagers, une vidéo 
explicative a été mise en 
ligne sur les plateformes 
officielles de l’entreprise. 
Ce tutoriel détaille chaque 

étape du processus et 
répond aux questions les 
plus fréquentes pour lever 
toute ambiguïté.
Sécurité et conformité 
légale assurées
Cette campagne de mise à 
jour n’est pas une simple 
formalité administrative. 
Elle répond à deux 
impératifs majeurs :
1.Conformité légale 
: L’opération s’inscrit 

dans le cadre de la 
loi 05-01 relative à la 
prévention et à la lutte 
contre le blanchiment 
d’argent, ainsi que des 
standards internationaux de 
vérification d’identité.
2.Protection des données 
: Algérie Poste garantit 
que les informations 
collectées sont protégées 
par la loi 18-07 relative 
à la protection des 
personnes physiques dans 
le traitement des données 
à caractère personnel. La 
confidentialité et la sécurité 
des données sont ainsi 
strictement encadrées.
« L’objectif est de protéger 
les comptes contre toute 
utilisation non autorisée et 
de garantir une expérience 

utilisateur sécurisée et 
de qualité », précise le 
communiqué.
Lancez la mise à jour dès 
maintenant
L’institution appelle 
les citoyens à effectuer 
cette démarche le plus 
tôt possible pour éviter 
les encombrements de 
dernière minute ou une 
interruption brutale de leurs 
services numériques. Elle 
rappelle également que la 
responsabilité du titulaire du 
compte est engagée quant 
à l’exactitude des 
informations fournies, qui 
doivent impérativement 
concorder avec 
les documents officiels.

Le ministère de 
l’Education nationale a 
indiqué, mercredi, que 

les entretiens oraux du concours 
de recrutement des enseignants 
au titre de l’année 2025, ayant 
débuté mardi, se déroulent 
dans de bonnes conditions 
organisationnelles, selon un 
communiqué du ministère.
Ces entretiens oraux, 
organisés dans différentes 
wilayas du pays, se tiennent 
“ dans de bonnes conditions 
organisationnelles, reflétant 

ainsi le niveau élevé de 
discipline et de transparence, 
à travers le bon accueil des 
candidats et un encadrement 
de qualité des jurys, suivant 
des critères précis garantissant 
l’égalité des chances pour 
tous”.
“Le ministère demeure attaché 
à garantir la crédibilité de cette 
épreuve professionnelle et à 
sélectionner des compétences 
pédagogiques qualifiées pour 
s’acquitter de la mission 
éducative, dans le cadre d’une 

vision qualitative visant à 
rehausser la performance 
pédagogique et à renforcer 
la qualité de l’encadrement 
éducatif au profit des élèves 
sur tout le territoire national”, 
souligne la même source.
Le concours de recrutement des 
enseignants sur titre concerne 
“1.065.000 candidats qui 

concourent, trois jours durant, 
pour 40.500 postes budgétaires 
repartis sur les trois cycles 
d’enseignement.
Les jurys des entretiens 
oraux sont composés de deux 
membres qualifiés et des 
listes de réserve sont établies 
afin de pallier toute absence 
éventuelle, garantissant ainsi la 
continuité de l’opération.
Ce concours est l’une “des plus 
grandes opérations lancées 
par le secteur ces dernières 
années, tant par le nombre de 

candidats que par les exigences 
organisationnelles, selon 
le ministre de l’Education 
nationale, M. Mohammed 
Seghir Sadaoui.
Le ministre avait également 
souligné que l’opération de 
recrutement est soumise à un 
système numérique intégré 
garantissant la transparence 
et l’égalité des chances, 
permettant aux candidats de 
suivre leurs dossiers et de 
remédier aux insuffisances 
dans les délais impartis.
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Surfacturation du rechargement de crédit téléphonique :
Une « habitude » illégale dénoncée par l’APOCE

Charbon en Algérie : 
Un potentiel énorme encore inexploité

L’Association de Protection 
et d’Orientation du 
Consommateur et 

son Environnement (APOCE) 
a récemment diffusé un 
communiqué incisif pour dénoncer 
une pratique devenue structurelle 
dans le commerce de proximité : la 
surfacturation du rechargement de 
crédit téléphonique.
Cette opération fait l’objet de 
prélèvements supplémentaires 
systématiques, allant de 10 à 
50 dinars, que l’organisation 
juge totalement dépourvus de 
fondement légal.

Rechargement de crédit 
téléphonique en Algérie : 

Ce que le consommateur doit 
réellement payer

Le constat dressé par l’APOCE 
est sans appel : le rechargement 
de crédit est un service dont le 
coût pour le consommateur doit 
correspondre à l’unité près à la 
valeur faciale de la recharge. En 
d’autres termes, une transaction 

de 200 DA ne devrait en aucun cas 
coûter 210 ou 220 DA à l’abonné.
L’association rappelle que les 
mécanismes de rémunération 
des intermédiaires, qu’il 
s’agisse de marges bénéficiaires 
ou de commissions, sont 
contractuellement définis par les 
opérateurs de téléphonie mobile et 
doivent être absorbés par la chaîne 
de distribution, et non par le client 
final.
Cette dérive, installée depuis 
plusieurs années, a fini par créer 

un précédent psychologique. 
Selon l’APOCE, une forme de 
normalisation s’est opérée : le 
commerçant perçoit désormais 
cette majoration comme un droit 
légitime lié au service rendu, tandis 
que le consommateur l’accepte par 
résignation, la considérant parfois 
à tort comme une taxe obligatoire.

Entre marges réduites 
et profits cachés : 

Les dessous de la chaîne 
de distribution

L’analyse de l’organisation met en 

lumière un dysfonctionnement en 
amont de la chaîne de vente. Le 
texte pointe la responsabilité des 
« grossistes » et des mandataires 
agréés qui, cherchant à maximiser 
leurs profits au-delà des marges 
prévues par Mobilis, Djezzy ou 
Ooredoo, imposeraient des tarifs 
de gros surélevés aux détaillants.
Ces derniers, se retrouvant avec 
une marge de manœuvre réduite, 
répercutent alors ce surcoût 
sur l’usager sous forme d’une 
redevance arbitraire.

Protection du consommateur: 
L’APOCE interpelle les 
opérateurs de téléphonie

Face à cette situation, l’APOCE 
interpelle directement les 
opérateurs de téléphonie mobile. 
L’association estime qu’il est de 
leur devoir de surveiller étroitement 
leurs réseaux de distribution 
respectifs afin d’imposer le respect 
des tarifs officiels. Au-delà de la 
protection du pouvoir d’achat, 
c’est l’image de marque de ces 

grandes entreprises qui est en jeu.
En conclusion, l’organisation de 
défense des consommateurs réitère 
que la transparence tarifaire est 
une obligation légale.
Elle appelle à une prise de 
conscience collective pour mettre 
fin à ces pratiques qui, bien 
que perçues comme minimes à 
l’échelle individuelle, représentent 
des sommes colossales prélevées 
indûment sur l’ensemble de la 
population.
Pour contourner ces pratiques 
et garantir le paiement du prix 
réel, il est utile de rappeler que 
plusieurs solutions de recharge 
dématérialisées sont aujourd’hui 
accessibles à tous. L’utilisation de 
l’application BaridiMob d’Algérie 
Poste, ainsi que les sites web et 
applications officielles des trois 
opérateurs, permettent d’effectuer 
son rechargement directement par 
carte Edahabia ou CIB.

L’Algérie disposerait de 
réserves significatives de 
charbon, estimées à près 

de 245,82 millions de tonnes en 
2023, selon des données relayées 
par la plateforme spécialisée 
Attaqa. Ce chiffre marque une 
nette progression par rapport 
aux estimations de 2016, qui 
évoquaient environ 65 millions de 
tonnes, révélant ainsi un potentiel 
géologique plus important 
qu’anticipé.
Malgré ces réserves prometteuses, 
le charbon reste largement 
inexploité en Algérie. Les 
niveaux de production demeurent 
quasi inexistants, tandis que la 
consommation reste très limitée.

Le charbon en Algérie : 
Un potentiel inexploité

Le pays continue en effet de 
s’appuyer principalement sur 
ses ressources en hydrocarbures, 
notamment le gaz naturel et le 
pétrole, qui dominent largement 
le mix énergétique national. 
Les importations de charbon, 
quant à elles, restent marginales 
et destinées à quelques usages 
industriels spécifiques. Cette 
dépendance aux hydrocarbures 
freine le développement 
d’alternatives comme le charbon, 
malgré son abondance.
Cette situation soulève des 
questions sur la diversification 
énergétique du pays. Bien que 
le charbon algérien présente 
un potentiel considérable, 
son exploitation se heurte à 
des obstacles économiques 
et stratégiques importants, 
notamment la compétitivité des 
énergies fossiles déjà en place et les 
préoccupations environnementales 
croissantes à l’échelle mondiale. 
L’avenir énergétique de l’Algérie 
pourrait donc être à la croisée des 
chemins.

Gisements de charbon :
Une concentration dans 
le Sud-Ouest algérien

Les principales réserves de charbon 
se situent dans le Sud-Ouest du 
pays, notamment dans les régions 
de Béchar et de la Saoura. Ces 
zones géographiques présentent 
des formations géologiques 
favorables à l’accumulation de ce 
combustible fossile.
Plusieurs sites ont été identifiés 
comme particulièrement 
riches, notamment Kénadsa, 
Mezarif et Abadla. Ces localités 
représentent des pôles potentiels 
de développement minier si des 
investissements significatifs sont 
réalisés. La région de Béchar, 
en particulier, est reconnue pour 
son sous-sol riche en ressources 
variées, dont le charbon.
Potentiel inexploité des bassins 

de Béchar et de la Saoura
À eux seuls, ces bassins 
représenteraient un potentiel 
inexploité estimé à plus 
de 200 millions de tonnes, 
confirmant l’existence de 
ressources importantes encore 
en attente de valorisation. Cette 
quantité considérable pourrait 
potentiellement répondre à une 
partie des besoins énergétiques 
du pays et même générer des 
revenus supplémentaires grâce 
à l’exportation. Cependant, 
l’extraction de ces ressources 
nécessiterait des technologies 
appropriées et des investissements 
massifs.
L’exploitation de ces gisements 
pourrait également créer des 
emplois dans les régions 
concernées et stimuler l’économie 
locale. Néanmoins, il est crucial 
de prendre en compte les impacts 
environnementaux potentiels et 
de mettre en place des mesures 
de mitigation adéquates pour 

minimiser les effets négatifs sur 
l’environnement et la santé des 
populations locales.
Les raisons du retrait du charbon 
dans le paysage énergétique 
algérien
Plusieurs facteurs expliquent le 
faible développement de cette 
filière :
•La priorité donnée aux 
hydrocarbures, qui constituent le 
pilier énergétique du pays
•Une rentabilité économique 
limitée du charbon face à d’autres 
sources plus compétitives
•Les orientations 
environnementales mondiales, 
qui encouragent la réduction des 
émissions de carbone et le recours 
à des énergies plus propres
Dans ce contexte, le charbon peine 
à s’imposer comme une alternative 
crédible. La prédominance des 
énergies fossiles et les contraintes 
environnementales constituent 
des obstacles majeurs au 
développement de cette filière.

Projets d’exploitation 
du charbon : 

Une dynamique encore timide
Quelques initiatives existent 
toutefois, notamment à travers 

des partenariats industriels visant 
à produire quelques milliers de 
tonnes par mois. Mais ces projets 
restent à un stade limité et n’ont 
pas encore donné lieu à une 
exploitation industrielle à grande 
échelle. La mise en place d’une 
véritable filière charbonnière 
nécessite un engagement plus 
important des acteurs économiques 
et une volonté politique affirmée.
À l’échelle du monde arabe, le 
charbon reste une ressource peu 
répandue. Il est principalement 
concentré en Algérie, en Égypte 
et au Maroc, en raison de 
caractéristiques géologiques 
spécifiques. Ces pays partagent 
des similitudes géologiques 
qui ont favorisé la formation 
de gisements de charbon. 
Cependant, leur exploitation varie 
considérablement d’un pays à 
l’autre en fonction des politiques 
énergétiques et des priorités 
économiques.
L’avenir du charbon en Algérie: 

Vers un déclin progressif ?
Selon les analyses de Attaqa, le 
rôle du charbon dans la région 
devrait continuer à diminuer 
progressivement, dans un 

contexte mondial marqué par la 
transition énergétique. La pression 
internationale en faveur de la 
réduction des émissions de gaz à 
effet de serre pourrait accélérer ce 
déclin.
L’avenir énergétique semble 
en effet s’orienter vers le 
développement du gaz naturel 
et des énergies renouvelables, 
reléguant progressivement le 
charbon au second plan, malgré 
les réserves encore disponibles. 
Les investissements dans les 
énergies vertes, tels que le solaire 
et l’éolien, pourraient à terme 
supplanter l’utilisation du charbon 
comme source d’énergie.
Ainsi, si l’Algérie dispose 
d’un potentiel charbonnier non 
négligeable, son exploitation 
reste conditionnée par des choix 
économiques, énergétiques et 
environnementaux qui privilégient 
aujourd’hui des alternatives plus 
durables. La décision d’exploiter 
ou non ces ressources dépendra 
de la capacité du pays à concilier 
ses besoins énergétiques avec 
les impératifs de la transition 
écologique.
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Décès de l’ancien Président de la république et moudjahid, 
le défunt Liamine Zéroual

Mise en berne du drapeau national dans les administrations 
publiques à Annaba suite au deuil national

ANNABA / Education 
nationale 

Session de travail 
coordonnée au secteur 

de l’éducation 
pour le suivi des 

dossiers administratif

ANNABA / Service public 
Réception des citoyens au niveau des services de la wilaya 

et des dairas : Poursuite des séances d’écoute

ANNABA / Education nationale 
Des cours de soutien dispensés 
durant les vacances scolaires 

au profit des élèves du cycle moyen 
à El Eulma

A l’instar de toutes les 
wilayas, institutions y 
compris les ambassades 

et les consulats d’Algérie à 
l’étranger, le drapeau national a 
été mis en berne au niveau des 
administrations publiques de la 
wilaya d’Annaba, en application 
de la décision de deuil national 
décrétée par le Président de 
la République, suite au décès 

de l’ancien Président de la 
République et moudjahid, le 
défunt Liamine Zéroual.
Cette mesure traduit l’hommage 
rendu à l’un des symboles de 
l’État algérien, ayant marqué 
de son empreinte l’histoire 
nationale à travers son 
parcours militant et ses hautes 
responsabilités au service du 
pays.
Au niveau local, les différentes 

institutions publiques ont 
observé cette décision dans 
le respect des instructions 
officielles, témoignant du 
recueillement et de la solidarité 
nationale en cette circonstance.
Pour rappel, un deuil national a 
été décrété à travers l’ensemble 
du territoire national, en signe 
de reconnaissance au parcours 
du défunt et à sa contribution à 
l’édification de l’État.

Dans le cadre de la 
poursuite des séances 
de réception consacrées 

à l’écoute des préoccupations 
des citoyens, les différents 
services de la wilaya ont 
accueilli, ce lundi, un nombre 
de citoyens venus exposer 
leurs doléances et diverses 
préoccupations.
Ces rencontres s’inscrivent dans 
une démarche visant à renforcer 
la communication de proximité 

et à garantir une prise en charge 
effective des attentes de la 
population. À cette occasion, 
les responsables concernés ont 
prêté une oreille attentive aux 
requêtes formulées, couvrant 
plusieurs secteurs liés à la vie 
quotidienne des citoyens.
Les dossiers présentés ont 
été examinés avec attention 
et orientés vers les instances 
compétentes pour étude et 
traitement, en coordination 
avec les différentes directions 

et organismes concernés. 
L’objectif étant d’assurer une 
réponse rapide et adaptée, dans 
le respect des procédures en 
vigueur.
Cette initiative reflète la 
volonté des autorités locales 
d’améliorer la qualité du 
service public et de consolider 
la relation de confiance entre 
l’administration et le citoyen, 
à travers une gestion plus 
efficace et transparente des 
préoccupations exprimées.

Des cours de soutien 
ont été programmés 
durant les vacances 

scolaires au niveau de plusieurs 
établissements d’enseignement 
moyen de la commune d’El 
Eulma, en vue d’accompagner 
les élèves et de renforcer leurs 
acquis pédagogiques.
Cette initiative concerne 
notamment les CEM ‘’Kaïdi 
Aïssa’’,  ‘’Bouazizi Guemoud’’ 
ainsi que ‘’Merah Abdallah’’, 
où les équipes pédagogiques 
se sont mobilisées pour assurer 
un encadrement adapté aux 
besoins des apprenants.
Selon des responsables du 
secteur de l’éducation, ces 
séances de soutien ciblent 
principalement les matières 
fondamentales, dans l’objectif 
de combler les lacunes 
enregistrées et d’améliorer le 
rendement scolaire des élèves.

Ces cours visent également 
à préparer les apprenants à 
la reprise des cours dans de 
meilleures conditions, en 
consolidant leurs connaissances 
et en favorisant une meilleure 
assimilation des programmes 
scolaires.
S’inscrivant dans le cadre des 
efforts continus déployés par 
les autorités éducatives pour 
promouvoir la réussite scolaire, 

cette démarche repose sur la 
mobilisation des enseignants 
et la mise à disposition de 
conditions pédagogiques 
appropriées.
Les responsables locaux ont, à 
ce titre, souligné l’importance 
de telles initiatives dans 
l’accompagnement des élèves 
et l’optimisation de leurs 
performances académiques tout 
au long de l’année scolaire.

Sous la présidence du 
directeur de l’éducation 
de la wilaya d’Annaba, 

Mokhtar Al-Aouamer, une 
réunion de travail et de 
coordination s’est tenue en 
présence du chef du service 
des ressources humaines, 

de la responsable du bureau 
de l’enseignement primaire, 
du responsable du bureau 
de l’enseignement moyen et 
secondaire, du responsable 
du bureau des administratifs 
et des agents de service ainsi 
que du personnel des différents 
bureaux.

S.F

S.F

S.F

S.F



Annaba au cœur de la réflexion psychiatrique
Prévenir, repérer et agir dès les premiers signes

LE PARADOXE DU FESTIVAL DU FILM MÉDITERRANÉEN D’ANNABA
Affiche séduisante, réalité absente

À Annaba, la question de la 
santé mentale s’impose 
comme un enjeu majeur 

de santé publique. C’est dans cette 
perspective que l’Association des 
Psychiatres d’Annaba (APAN), en 
collaboration avec la Faculté de 
Médecine d’Annaba et l’EHS Errazi, 
organise la 5ᵉ journée de psychiatrie, 
prévue les 9 et 10 avril 2026 à l’Hôtel 
Seybouse International.
Placée sous le thème « Les 
prémices des troubles mentaux : 
Repérer pour mieux agir», cette 
rencontre scientifique ambitionne 
de mettre en lumière l’importance 
cruciale du dépistage précoce et de 
l’intervention rapide dans la prise en 
charge des troubles psychiatriques. 
Elle s’inscrit dans une dynamique 
de sensibilisation et de mobilisation 
des professionnels de santé autour 
des enjeux contemporains liés à la 
santé mentale.
L’événement se veut un espace 
de réflexion pluridisciplinaire, 
favorisant les échanges entre 
praticiens, chercheurs et acteurs du 
secteur médico-social. L’objectif 
est de renforcer les dispositifs 
d’alerte, d’améliorer les pratiques 
de prévention et de promouvoir une 
culture de vigilance bienveillante 
face aux premiers signes des troubles 
psychiques.
Plusieurs axes thématiques 

structureront les débats, notamment 
les troubles de la périnatalité, 
les manifestations précoces chez 
l’enfant et l’adolescent, les troubles 
du comportement alimentaire, les 
psychoses débutantes ainsi que les 
troubles anxieux et de l’humeur à 
leurs stades initiaux. Une attention 
particulière sera également accordée 
à la prévention du suicide, à travers 
le repérage des signaux faibles, ainsi 
qu’à la santé mentale des personnes 
âgées.
Le programme s’annonce riche 
et diversifié, articulé autour de 
communications scientifiques orales 
et affichées, d’ateliers de formation 
pratique et de symposiums 
thématiques. À cela s’ajoute une 
dimension socioculturelle visant à 
élargir la réflexion au-delà du cadre 
strictement clinique.
Un appel à communication a été lancé 
à destination des professionnels et 
chercheurs souhaitant contribuer 
à cette rencontre, témoignant de la 
volonté des organisateurs d’inscrire 
cet événement dans une dynamique 
participative et collaborative.
Par cette manifestation scientifique , 
Annaba confirme son rôle de pôle de 
réflexion et d’expertise en matière 
de santé mentale, en réunissant les 
compétences autour d’un objectif 
commun, anticiper pour mieux 
prévenir et agir efficacement face 
aux troubles psychiques émergents.

À première vue, l’affiche 
de la 6ᵉ édition du 
Festival du film 

méditerranéen d’Annaba séduit 
par son esthétique raffinée, 
une silhouette féminine portée 
par des drapés fluides, dans 
une palette de bleus élégants 
évoquant la mer et l’imaginaire 
méditerranéen. Pourtant, 
derrière cette composition 
visuelle soignée, une question 
essentielle s’impose : où est 
Annaba ?
Rien, dans cette représentation, 
ne renvoie clairement à 
l’identité, à l’histoire ou aux 
spécificités culturelles de la ville. 
Ni ses paysages emblématiques, 
ni son patrimoine, ni même une 
symbolique reconnaissable. 
L’affiche, qui a été confiée 
au designer égyptien Hesham 
Ali, semble flotter dans un 
univers abstrait, déconnecté de 
tout ancrage territorial. Plus 
troublant encore, elle rappelle 
fortement le style d’une œuvre 
conçue par le même designer, qui 
a réalisé une affiche similaire 

pour le Festival international 
du film de femmes d’Assouan 
, programmé à une période 
proche de celle du rendez-vous 
annabi.
Cette proximité esthétique 
soulève des interrogations 
légitimes sur l’originalité 
et la pertinence du choix 
artistique. Pourquoi, dès lors, 
ne pas faire appel aux talents 
algériens ? Le pays regorge de 
designers, d’illustrateurs et de 
créateurs capables de traduire 
visuellement l’âme d’Annaba. À 
l’image d’autres manifestations 
culturelles, comme le festival 
Imedghassen, un appel national 
à la création aurait pu être 
lancé, favorisant l’émergence 
de propositions authentiques et 
enracinées dans le territoire.
Mais au-delà de l’affiche, 
c’est une problématique plus 
profonde qui se dessine, celle 
de la cohérence entre discours 
culturel et réalité locale. 
Comment une ville peut-elle 
organiser la sixième édition 
d’un festival de cinéma sans 
disposer d’une véritable salle 

de projection digne de ce nom ? 
Comment prétendre célébrer le 7ᵉ 
art lorsque, entre deux éditions, 
la culture cinématographique 
semble inexistante, voire réduite 
au néant ?
Le constat est sévère, absence 
d’infrastructures, manque 
d’activités cinématographiques 
régulières, et une dynamique 
culturelle qui peine à 
s’inscrire dans la durée. Le 
festival apparaît alors comme 
un événement isolé, sans 
continuité ni impact structurant 
, une vitrine éphémère, faite 
d’annonces répétées, mais sans 
véritable ancrage dans la réalité 
locale.
Ainsi, derrière l’élégance de 
l’image se cache un vide plus 
profond, celui d’une politique 
culturelle qui privilégie 
l’apparence au contenu, 
l’événementiel à la construction 
durable.
 Annaba mérite mieux qu’un 
simple décor symbolique ; elle 
mérite une vision, une stratégie, 
et surtout une véritable vie 
cinématographique.

Sara Boueche

Sara Boueche

Mardu 31 Mars 2026
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ANNABA / CIRCULATION ROUTIÈRE :
Des mesures pour fluidifier le trafic et améliorer 

la mobilité urbaine

L
a circulation routière dans la 

wilaya d’Annaba connaît, ces 

derniers temps, une pression 

accrue, notamment au moment 

des heures de pointe, en raison de 

l’augmentation du parc automobile 

et de la concentration des activités 

administratives et commerciales au 

centre-ville.

Selon des observations sur le terrain, 

plusieurs axes principaux, à l’instar du 

boulevard de l’Armée de Libération 

Nationale et des artères menant 

vers le centre-ville, enregistrent 

quotidiennement d’importants 

embouteillages, impactant la fluidité 

du trafic et les déplacements des 

citoyens.

Face à cette situation, les autorités 

locales ont engagé une série de mesures 

visant à améliorer la circulation et à 

réduire les points de congestion. Ces 

actions portent notamment sur le 

renforcement de la présence des agents 

de la circulation, la réorganisation de 

certains carrefours et la mise en place 

de nouveaux plans de circulation 

adaptés à la dynamique urbaine.

Dans ce contexte, des opérations 

de réhabilitation de la voirie ont 

également été lancées dans plusieurs 

quartiers afin d’améliorer l’état des 

routes et de faciliter la mobilité. 

Parallèlement, des campagnes de 

sensibilisation sont menées en 

direction des automobilistes pour 

promouvoir le respect du code de la 

route et encourager un comportement 

responsable.

Des spécialistes en urbanisme 

soulignent, pour leur part, la 

nécessité d’adopter une approche 

globale intégrant le développement 

du transport public et la création 

de parkings structurés, afin de 

désengorger durablement le centre-

ville.

Les autorités de la wilaya réaffirment 

leur engagement à poursuivre les 

efforts en coordination avec les 

différents services concernés, en vue 

d’assurer une circulation plus fluide et 

de garantir de meilleures conditions de 

déplacement aux usagers de la route.

S.F

ANNABA / SIDI AMAR : 
Le projet de réalisation d’un centre commercial relancé : 

Près de 300 emplois à la clé

L
e projet de réalisation 

d’un centre commercial 

dans la commune de 

Sidi Amar, wilaya d’Annaba, 

a été relancé par décision de la 

commission d’investissement, 

après une période de gel, a-t-on 

appris de sources locales.

Doté d’une enveloppe 

financière estimée à 120 

milliards de centimes, ce projet 

structurant devrait engendrer 

la création de 300 postes 

d’emploi directs, contribuant 

ainsi à la dynamisation du tissu 

économique local.

Selon les mêmes sources, la 

relance de ce projet s’inscrit 

dans le cadre des efforts 

visant à accompagner les 

investissements et à lever les 

contraintes administratives 

entravant leur concrétisation.

Une fois achevé, le 

centre commercial offrira 

divers services et espaces 

commerciaux, répondant 

aux besoins des citoyens 

et renforçant l’attractivité 

économique de la commune de 

Sidi Amar.

Les autorités locales ont, à cet 

effet, réaffirmé leur engagement 

à soutenir les projets créateurs 

de richesse et d’emplois, tout 

en veillant au respect des délais 

de réalisation et des normes en 

vigueur.

S.F

ANNABA / INVESTISSEMENT : 
Un investisseur dans la production de peinture s’engage à 

créer 200 emplois après régularisation de sa situation

U
n investisseur 

activant dans le 

domaine de la 

production de peinture à 

Annaba s’est engagé, lors 

d’une intervention en direct, 

à recruter 200 travailleurs, 

à la suite de l’intervention 

des autorités de wilaya ayant 

permis la régularisation de 

sa situation administrative 

et l’octroi d’une autorisation 

d’exploitation.

Selon des sources locales, 

cette démarche s’inscrit dans 

le cadre des efforts consentis 

par les autorités pour 

accompagner les porteurs 

de projets et lever les 

contraintes administratives 

freinant la concrétisation des 

investissements.

L’autorisation d’exploitation 

a été délivrée après la mise en 

conformité du projet avec les 

exigences réglementaires en 

vigueur, ouvrant ainsi la voie 

à son entrée en activité dans 

les meilleurs délais.

Les autorités locales ont 

réaffirmé, à cette occasion, 

leur engagement à soutenir 

les initiatives économiques 

créatrices de valeur ajoutée et 

d’emplois, notamment dans 

le secteur industriel.

Ce projet devrait contribuer, 

une fois opérationnel, à 

dynamiser le tissu industriel 

de la wilaya d’Annaba et 

à renforcer la production 

nationale dans le domaine des 

matériaux, tout en participant 

à la réduction du chômage.

S.F

ANNABA / EL BOUNI : 
Réalisation d’un projet de réseau électrique à Sidi Salem 

D
ans le cadre du projet 

de préparation du 

front de mer pour 

la plage de Sidi Salem - Al-

Shatar 02, est envisagé un 

projet sectoriel qui sera suivi 

par la direction régionale  

de la construction et du 

développement - Annaba. 

Dans la limite du rôle de 

la commune d’El Bouni en 

matière de coordination et 

de soutien technique. A cet 

effet, une sortie de terrain de 

coordination a été effectuée 

cette semaine à l’effet 

d’étudier la connexion du 

projet au réseau électrique, 

en présence des services de 

la direction de distribution 

de l’électricité et gaz et du 

Bureau d’études.

Lors de cette sortie de terrainil 

a été procédé à l’évalutation 

de la prise électrique 

appropriée et à l’identification 

du point de raccordement au 

réseau pour la réalisation d’un 

transformateur électrique 

(Poste transformateur).

Convenu avec le Bureau 

d’études de préparer une 

étude technique en vue de 

déterminer les besoins, ajuster 

les coûts et les estimations 

financières du projet.

Ce processus s’inscrit dans 

le cadre de la coordination 

technique pour accompagner 

les projets sectoriels et 

s’assurer qu’ils soient 

coordonnés sur le terrain et 

qu’ils soient réceptionnés 

dans les délais convenus.

R.C



États-Unis 
Le scénario d’une intervention au sol en Iran suscite 

de vifs débats à Washington

Guerre en Iran
Ce que l’on sait sur l’Awacs de l’armée américaine 

détruit sur le tarmac d’une base saoudienne

Alors que l’armée 
américaine ne cesse 
de renforcer son 

dispositif au Moyen-Orient 
et que la presse américaine 
affirme que Donald Trump 
n’écarterait plus une 
éventuelle opération au 
sol des États-Unis en Iran, 
démocrates et républicains 
s’écharpent sur la façon dont 
le président engage le pays 
dans un nouveau conflit.
Avec l’arrivée de quelque 3 
500 soldats supplémentaires 
dans la région dimanche 29 
mars, les États-Unis disposent 
désormais de plus de 50 000 
militaires au Moyen-Orient où 
ils continuent de renforcer leur 
présence, ce qui ne manque 
pas d’alimenter le scénario 
d’une éventuelle intervention 
au sol en Iran.
À en croire les médias 
américains, Donald Trump 
serait, quant à lui, en train 

d’étudier plusieurs hypothèses, 
y compris cette option qu’il 
avait initialement écartée et 
qui divise profondément la 
population comme la classe 
politique américaines.
Les démocrates considèrent 
ainsi qu’il s’agirait d’une 
nouvelle violation claire 
de la Constitution, comme 

l’a répété le sénateur Cory 
Booker dimanche 29 mars. 
« Ce président nous entraîne 
chaque jour un peu plus dans 
un conflit sans fin. Or, il n’est 
toujours pas venu demander 
une quelconque autorisation 
au Congrès pour ce qui est, 
clairement, notre plus grosse 
intervention militaire depuis 

l’Afghanistan ! », a-t-il 
affirmé.
« Je ne critiquerai pas le 
président parce qu’il cherche 
à mettre la pression sur les 
Iraniens ! »
Côté Républicains à l’inverse, 
les élus continuent de soutenir 
Donald Trump, estimant 
que rien n’a encore été 

décidé pour le moment. « Le 
président fait tout cela pour 
mettre la pression sur l’Iran 
dans les négociations. C’est 
pour montrer à ses dirigeants 
que les États-Unis pourraient 
faire beaucoup plus, qu’ils 
pourraient faire des choses 
que seule l’armée américaine 
est capable de faire dans 
le monde. Je ne critiquerai 
pas le président seulement 
parce qu’il cherche à mettre 
la pression sur les Iraniens 
! », déclare par exemple le 
sénateur de l’Oklahoma, 
James Lankford.
Reste que certains républicains 
précisent toutefois que si 
Donald Trump faisait le 
choix d’engager des troupes 
au sol pour une présence 
de longue durée en Iran, 
son administration devrait 
probablement fournir un plan 
lisible et une stratégie plus 
claire...

Coup dur - Des images 
diffusées sur les 
réseaux sociaux 

montrent un avion de détection 
Awacs de la 552e escadre de 
contrôle aérien de l’US Air 
Force, touché par le tir, direct 
ou indirect, d’un missile, 
iranien lors d’une frappe sur la 
base Prince-Sultan
Des images attestent de 
sa destruction. Une frappe 
iranienne sur la base aérienne 
Prince-Sultan, près de Ryad 
(Arabie-Saoudite), vendredi, a 
touché un avion E-3G Sentry, 
aussi appelé Awacs (Airborne 
Warning and Control System).
Les images diffusées sur les 
réseaux sociaux montrent un 
Awacs de la 552e escadre de 
contrôle aérien de l’US Air 
Force, touché au niveau de 
l’arrière, où se trouve le dôme 
radar rotatif. L’appareil avait 
été déployé dans le cadre de 
l’opération Epic Fury.
Douze soldats auraient 
également été blessés lors de 
l’attaque de cette base menée 
par plusieurs missiles et 
drones, et au moins un avion 
ravitailleur KC-135 aurait 
subi des dommages.

« Un coup dur pour les 
capacités de surveillance 
américaines »
Surnommé « les yeux dans le 
ciel », l’Awacs, un dérivé du 
Boeing 707, équipé d’un radar 
rotatif capable de détecter 
des cibles à environ 500 km 
de distance, est un système 
aéroporté de détection et 
de contrôle, qui permet la 
détection de missiles amis ou 
ennemis, d’aéronefs, et qui 
aide à diriger les tirs. Cette 
destruction pourrait ainsi nuire 
à la capacité des États-Unis à 
repérer à distance les menaces 
iraniennes entrantes, selon les 
analystes.
La flotte totale d’E-3G de 
l’US Air Force est passée 
de 16 appareils, dont six 
déployés au Moyen-Orient, à 
15 appareils avec cette perte. 
Elle constitue assurément « 
un coup dur pour les capacités 
de surveillance [américaines] 
», a déclaré Cedric Leighton, 
analyste militaire de CNN et 
ancien colonel de l’US Air 
Force qui a volé à bord de cet 
appareil.
« Des appareils vieillissants 
dont le remplacement tarde »

Depuis le 28 février, « l’Iran 
a frappé des infrastructures de 
radar et de communication sur 
plus de sept bases américaines 
à travers le Bahreïn, le Qatar, 
le Koweït, l’Arabie saoudite et 
les Émirats arabes unis, ciblant 
les systèmes utilisés pour 
suivre les missiles entrants 
et coordonner l’ensemble du 
réseau de défense aérienne 
» explique sur X l’analyste 
au Stimson Center, Kelly 
Grieco. « Ce ne sont pas 

des cibles d’opportunité 
[puisqu’elles] constituent 
la couche logistique et de 
commandement de l’ensemble 
de la guerre aérienne ».
Les E-3G sont par ailleurs 
« des appareils vieillissants 
dont le remplacement tarde 
» pointe, sur X, Etienne 
Marcuz, chercheur associé à la 
Fondation pour la Recherche 
Stratégique (FRS). « Chaque 
perte est donc importante et 
aura un impact non négligeable 

non seulement pour le conflit 
en cours, mais également en 
cas de tensions dans l’Indo-
Pacifique. »
L’E-3G doit prochainement 
être remplacé par des E-7 
Wedgetail, toujours de chez 
Boeing. L’armée de l’Air 
française dispose également 
de quatre Awacs, dont le retrait 
est annoncé pour 2035, mais 
elle a choisi de les remplacer 
par des avions GlobalEye du 
suédois Saab.
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« Je préférais rentrer chez moi » 
Une réfugiée ukrainienne quitte les États-Unis par 

crainte d’une arrestation par l’ICE

Une Ukrainienne qui a fui 
la guerre en 2024 pour se 
réfugier aux États-Unis a 

récemment choisi de rentrer dans 
son pays d’origine pour éviter 
une potentielle arrestation par 
l’ICE, la police de l’immigration 
américaine.
Fuir la police de l’immigration 
américaine à tout prix. Karina 
Krainov, une réfugiée ukrainienne 
arrivée aux États-Unis après avoir 
fui l’invasion russe en 2024, est 
rentrée dans son pays d’origine 
en raison du durcissement des 
contrôles migratoires.
La femme de 39 ans est pourtant 
arrivée en toute légalité aux 
États-Unis dans le cadre d’un 
programme d’accueil mis en 
place par l’administration de 
l’ancien président démocrate Joe 

Biden.
Mais le retour de Donald Trump 
et de sa politique d’immigration 
particulièrement restrictive, qui 
a même couté la vie à plusieurs 
personnes au cours de contrôles 
opérés par l’ICE, l’ont poussé à 

prendre cette décision.
“Je préfère ça qu’aller en 
détention”
Dans une interview accordée 
au Guardian, Karina Krainov, 
qui avait obtenu son permis 
de conduire américain et qui 

travaillait comme camionneuse 
depuis, raconte l’avoir subitement 
perdu au cours d’un contrôle 
routier à l’automne dernier.
“J’ai expliqué que j’avais une 
autorisation de travail et que 
j’étais entré aux États-Unis sous 
le régime de l’autorisation de 
séjour temporaire. On m’a ensuite 
demandé si j’avais une carte verte 
et j’ai répondu non. Après ça, un 
superviseur est venu me dire que 
je n’avais pas le droit de conduire 
un camion et que mon permis 
serait annulé”, confie-t-elle.
Face à la montée des contrôles, 
Karina Krainov explique qu’elle 
préfère ne prendre aucun risque 
d’arrestation: “Je ne voulais pas 
être arrêtée par des agents de 
l’ICE dans une station-service 
ou sur la route et être placée en 

détention.”
Retour dans un pays en guerre
“Je préférais rentrer chez moi 
auprès de mon mari plutôt que 
d’être détenue pendant des mois 
et d’être traitée comme les autres 
immigrants dans ces centres de 
détention”, assure-t-elle.
Comme Karina Krainov, des 
milliers de chauffeurs immigrés 
ont perdu leur permis à cause 
du durcissement des règles en 
matière de permis de conduire 
commercial.
La trentenaire, qui a retrouvé son 
quotidien dans un pays en guerre, 
évoque des “tramways et des 
bus toujours hors service pour 
un mois de plus”. “Il y a eu de 
nombreuses attaques contre des 
immeubles résidentiels où vivent 
des civils”, ajoute-t-elle.
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Après l’Élysée, Emmanuel Macron n’a pas dit son dernier mot  
Ce scénario qui circule déjà

Pourquoi Villepin ne croit pas que sa candidature 
à la présidentielle 2027 se heurtera 

au même mur qu’en 2012

Dans l’entourage du 
pouvoir, une idée 
revient avec insistance : 

Emmanuel Macron ne se verrait 
pas quitter définitivement la 
scène politique en 2027.
Si la Constitution lui interdit un 
troisième mandat consécutif, elle 
ne ferme pas la porte à un retour 
ultérieur. Et c’est précisément 
sur cette faille temporelle que 
le président construirait déjà sa 
réflexion.
Le scénario serait clair dans son 
esprit. Quitter l’Élysée en 2027, 
observer une période de retrait 
stratégique, puis revenir cinq ans 
plus tard, en 2032, avec une stature 
encore renforcée. À cet horizon, 
Emmanuel Macron n’aurait 
que 54 ans, un âge qui reste 

parfaitement compatible avec 
une candidature présidentielle 
crédible, expérimentée et encore 
dynamique.
Mais ce retour ne pourrait se faire 
sans préparation. Pour que cette 
stratégie fonctionne, il faudrait 
avant tout que son successeur ne 
s’installe pas durablement comme 
une figure incontournable. L’idéal 
serait un président de transition, 
capable de maintenir une certaine 
continuité sans effacer totalement 
l’empreinte macroniste. Cette 
question obséderait déjà le chef 
de l’État.
Dans ce contexte, chaque 
positionnement politique, 
chaque ambition personnelle 
dans son camp est scruté avec 
attention. Emmanuel Macron 

chercherait un équilibre délicat 
: quelqu’un d’assez solide pour 
gagner en 2027, mais pas trop 
charismatique pour empêcher un 
retour ultérieur. Une équation 
complexe, presque impossible, 
tant les ambitions personnelles 
sont fortes à ce niveau de pouvoir.
Ce scénario de retour serait 
également conditionné à l’état 
du pays en 2032. Si la situation 
politique, économique ou 
internationale devenait instable, 
l’ancien président pourrait 
alors apparaître comme une 
figure rassurante, un recours 
expérimenté. Une carte que 
Emmanuel Macron sait pouvoir 
jouer, tant son nom reste associé 
à la gestion de crises majeures.
Officiellement, le président reste 

évasif sur son avenir. Mais en 
privé, il ne cacherait pas son 
agacement à l’idée d’un départ 
définitif. Pour lui, l’histoire 
politique ne s’arrête pas à un 

simple calendrier constitutionnel. 
Et même s’il doit quitter l’Élysée 
en 2027, tout indique qu’il n’a 
pas l’intention de disparaître des 
radars.

Éphémère candidat à la 
présidentielle de 2012, 
Dominique de Villepin 

avait renoncé faute d’avoir 
obtenu les 500 signatures d’élus 
indispensables pour se présenter.
- Quinze ans plus tard, l’ex-
Premier ministre accuse Nicolas 
Sarkozy de l’avoir entravé à 
l’époque et il juge possible de les 
avoir en 2027.
Son équipe ne donne pas 
d’indication sur le moment de 
l’annonce de sa candidature.
Pas deux fois. Dominique 
de Villepin n’est pas encore 
officiellement candidat à la 

présidentielle de 2027. Mais 
l’ancien Premier ministre se 

montre serein : lorsqu’il se 
lancera véritablement, il ne sera 

pas bloqué par l’obtention des 
500 signatures de parrainage 
qui avait mis un terme à ses 
ambitions en 2012.
À l’époque, il y avait eu « une 
volonté de Nicolas Sarkozy 
de tout faire pour que cette 
candidature puisse ne pas être 
menée à bien », a dénoncé ce 
dimanche 29 mars Dominique 
de Villepin, à l’adresse de son 
ennemi politique alors candidat à 
sa réélection. « Nous ne sommes 
pas dans la même situation » 
aujourd’hui, a-t-il ajouté,
Il s’est dit confiant dans sa capacité 
à rassembler « dans les prochains 

mois » les 500 signatures d’élus 
(maires, sénateurs, députés, 
conseillers départementaux ou 
régionaux) nécessaires. « Je 
sens bien que, dans le pays, il y 
a aujourd’hui une volonté, il y a 
un enthousiasme, il y a partout 
une mobilisation », a affirmé 
l’ex-Premier ministre de Jacques 
Chirac. Près de 20 ans après son 
départ de Matignon, il bénéficie 
toujours d’une bonne cote de 
popularité, avec 25 % d’opinion 
favorable, soit un point seulement 
derrière Édouard Philippe dans le 
sondage Yougov pour le HuffPost 
en mars 2026. 



EN :
Le onze de Petkovic face à l’Uruguay se dessine

Après Al-Hilal, un nouveau cador saoudien 
fonce sur Hadj Moussa

Dimanche, les Verts ont 
effectué leur deuxième 
entraînement depuis la 

victoire écrasante de l’Algérie 
face au Guatemala (7-0) 
vendredi dernier. L’EN poursuit 
sa préparation avant la dernière 
rencontre amicale de cette 
fenêtre FIFA de mars, contre 
l’Uruguay ce soir à 19h30 (heure 
algérienne) à Turin.
Vladimir Petkovic a tenté de 
brouiller les pistes en ne donnant 
que très peu d’indications, allant 
même jusqu’à laisser penser 
que l’Algérie pourrait évoluer 
avec une défense à trois contre 
l’Uruguay. Mais que Nenni 
! Selon nos informations, le 
sélectionneur bosnien devrait 
plutôt miser sur ses valeurs 
sûres, que ce soit en termes de 
dispositif tactique ou de choix 
d’hommes. C’est d’ailleurs dans 
cette optique que cinq cadres de 
la précédente CAN devraient 
retrouver une place de titulaire 
face à la Celeste : Belghali, 
Boudaoui, Mandi, Maza et Luca 
Zidane.
Comme annoncé par lui-même 
lors de la conférence de presse 
tenue au stade Nelson-Mandela, 
Petkovic compte bien utiliser 
deux gardiens parmi les quatre 
convoqués durant ce stage. Et 
c’est Luca Zidane, titulaire lors 
de la dernière Coupe d’Afrique 
des nations, qui devrait récupérer 
sa place dans les buts. Critiqué 
après le quart de finale face au 
Nigeria, le portier algérien sera 
particulièrement attendu. Il aura 
à cœur de répondre sur le terrain, 
d’autant plus que cette rencontre 
se disputera dans l’ancien 
jardin de son père, Zinédine 
Zidane. L’ancien numéro 21 de 
la Juventus pourrait d’ailleurs 
donner le coup d’envoi du 
match.

Belghali, le joueur de l’Hellas 
Vérone, devrait lui aussi débuter 
dans ce qui pourrait devenir son 
futur jardin. Une des révélations 
de cette saison en Serie A, 
le latéral est annoncé avec 
insistance du côté de la Juventus. 
Mardi il récupérerait la place 
d’Abada, testé à ce poste face 
au Guatemala. Plus percutant et 
offensif que son concurrent de 
l’USM Alger, Belghali devrait 
faire parler sa vitesse. Il pourrait 
faire face à Mathías Olivera du 

Napoli, pressenti pour occuper 
le poste d’arrière gauche.
L’infatigable Aïssa Mandi 
devrait également être titularisé 
contre la formation de Marcelo 
Bielsa. Recordman de sélections 
avec les Verts, il formerait la 
charnière centrale avec Ramy 
Bensebaïni. Belaïd, désormais 
considéré comme une alternative 
solide, devrait débuter sur le 
banc. Le défenseur de la JSK est, 
en attendant le retour de Chergui, 
le numéro 3 dans la hiérarchie 

des défenseurs centraux.
Au milieu, Hicham Boudaoui, 
grippé en début de stage et 
inapte contre le Guatemala, 
devrait retrouver sa place dans 
l’entrejeu. L’un des meilleurs 
Verts lors de la CAN au Maroc 
ne sera pas de trop pour contenir 
le milieu uruguayen, surtout 
s’il est composé de Federico 
Valverde et Manuel Ugarte. Si 
Marcelo Bielsa n’effectue pas 
de turnover, cette doublette de 
« très haut niveau », comme l’a 

qualifiée Thomas Tuchel après 
les avoir affrontés vendredi 
dernier, nécessitera toute 
l’énergie et l’abattage physique 
de l’ancien Paciste.
Le « prince de Béchar » devrait 
être associé à un autre phénomène 
: Ibrahim Maza. Le joueur du 
Bayer Leverkusen, entré en fin 
de match contre le Guatemala, 
pourrait cette fois bénéficier 
d’un temps de jeu conséquent 
pour exprimer tout son talent 
face à une opposition bien plus 
relevée. L’un des chouchous 
du public aura une belle carte 
à jouer. À lui de prouver qu’il 
est incontournable, surtout face 
à la concurrence d’Houssem 
Aouar, décisif lors du premier 
match, même si la performance 
reste à relativiser au regard de 
l’adversité guatémaltèque. Le 
meilleur soldat du sélectionneur 
national, Ramiz Zerrouki, 
accompagnera ce duo.
En attaque, Petkovic devrait 
mettre les petits plats dans 
les grands en reconduisant 
l’attaque de vendredi. Le retour 
de Gouiri en sélection, après 
une blessure qui l’a privé de la 
CAN, a convaincu le technicien. 
Le Marseillais sera titulaire en 
pointe de l’attaque. Le capitaine 
Riyad Mahrez devrait aussi 
être de la partie pour ce match 
de prestige. L’ancien joueur 
de Manchester City débutera 
sur le côté droit de l’attaque.  
Enfin, le feu follet de Wolfsburg, 
Amine Amoura, tiendra sa 
place sur le flanc gauche de 
l’attaque. Cette composition 
montre l’importance que donne 
Vladimir Petkovic à cette 
rencontre pourtant amicale. 
Contre l’Uruguay, le coach ne 
fera pas de tests : il compte sortir 
la Rolls-Royce.

Anis Hadj Moussa 
continue de susciter 
l’intérêt des clubs 

à travers le monde. Après 
les premières approches du 
géant saoudien Al Hilal, c’est 
désormais Al Qadsiah qui 
s’invite dans la course pour 
s’attacher les services du joueur 
de Feyenoord.
Hadj Moussa impressionne 
depuis la saison dernière aux 
Pays-Bas et attire non seulement 
l’attention des clubs européens, 
mais aussi celle des formations 
du championnat saoudien, réputé 
pour ses moyens financiers 
importants. Selon plusieurs 
médias saoudiens, la direction 
d’Al Qadsiah a déjà pris contact 
avec l’entourage du joueur pour 
évaluer ses attentes et envisager 
un transfert potentiel.

Pour l’instant, aucun détail 
précis n’a filtré sur l’issue des 
discussions. Toutefois, Hadj 
Moussa privilégie clairement 
la poursuite de sa carrière en 
Europe, avec l’ambition de 
rejoindre un grand championnat, 
comme la Premier League. Son 
nom a déjà été lié à des clubs 
prestigieux tels que Liverpool, 
Manchester United et Chelsea, 
tandis que des équipes de 
moindre envergure comme 
Sunderland ou Leeds United ont 
également manifesté leur intérêt.
Actuellement, l’international 
algérien est absent des rangs de la 
sélection nationale, qui prépare 
ses matchs amicaux contre le 
Guatemala et l’Uruguay en 
Italie, en raison d’une blessure 
survenue lors d’un match de 
l’Eredivisie avec Feyenoord.
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Premier League / Chelsea :
Ça part en vrille avec Enzo Fernandez

Nantes : 
Le verdict est enfin tombé dans l’affaire Sala

Ces derniers jours, Enzo 
Fernández multiplie 
les sorties médiatiques 

au sujet de son avenir. Un jeu 
dangereux qui ne passe pas 
vraiment en Angleterre.
Ces derniers jours, Enzo 
Fernández multiplie les sorties 
médiatiques au sujet de son 
avenir. Un jeu dangereux 
qui ne passe pas vraiment en 
Angleterre.
Le mercato d’été ouvrira ses 
portes dans quelques mois. Et on 
peut d’ores et déjà dire qu’Enzo 
Fernández devrait être l’une des 
vedettes de ce prochain marché 
des transferts. Sous contrat 
avec Chelsea jusqu’en 2032, 
l’Argentin n’était pas forcément 
concerné par un départ. Mais 
depuis quelques jours, l’avenir 
du champion du monde 2022 est 
au centre des débats. Le 17 mars 
dernier, avant le 1/8e de finale 
retour de Ligue des Champions 
face au Paris Saint-Germain, 
Tyc Sports a révélé que le milieu 
de terrain arrive à un tournant 
de son aventure à Londres et 
qu’il est prêt à franchir une 
nouvelle étape dans sa carrière. 
La publication argentine, qui 
est proche du clan Fernandez, 
a aussi précisé que le PSG et 
le Real Madrid sont intéressés, 
mais qu’aucun d’entre eux n’a 
formulé d’offre pour le moment.
Cuisiné sur son avenir 
après l’élimination face aux 

Franciliens, Enzo Fernández a 
confié : « mon avenir au club 
? Je ne sais pas. Pour l’instant, 
je pense à Chelsea. On verra 
après la Coupe du Monde. Il ne 
me reste plus qu’à soutenir mes 
coéquipiers. Il reste encore huit 
matchs de Premier League et 
nous sommes toujours en lice 
en FA Cup. On peut renverser la 
situation. » Des déclarations qui 
n’ont pas vraiment rassuré en 
Angleterre. Quelques jours plus 
tard, il a démenti les rumeurs 
l’envoyant à Madrid l’été 
prochain. « Non, honnêtement, 
rien. Zéro discussion. Pour 
l’instant, nous nous concentrons 
sur Chelsea et sur ce qui reste 
des derniers matches de la 
saison, et nous verrons après la 
Coupe du Monde. »

Une communication 
troublante

Voilà où nous en étions ces 
derniers jours. Sauf que le 
milieu de l’Albiceleste a remis 
une pièce dans la machine ce 
lundi. « J’aimerais vivre en 
Espagne. J’aime beaucoup 
Madrid, ça me rappelle Buenos 
Aires. Je vivrais à Madrid. Un 
joueur peut vivre où il veut. Je 
me débrouille en anglais, mais 
ce serait mieux en espagnol. 
» Si Enzo Fernández a ajouté 
qu’il reviendrait à River Plate 
« en pleine forme », mais « pas 
pour prendre sa retraite », son 
appel du pied public à Madrid 

n’est pas passé inaperçu, surtout 
quand on sait qu’il est dans 
le viseur des Merengues. De 
l’autre côté de la Manche, sa 
sortie médiatique semble être 
celle de trop. Les médias comme 
les supporters des Blues n’en 
peuvent tout simplement plus.
The Sun écrit à son sujet : « une 
star de Chelsea fait jaser alors 
que le Real Madrid s’intéresse 
à lui. Enzo Fernández a semé le 
doute quant à son avenir après 
avoir flirté avec le Real Madrid 
au sujet d’un transfert. Ses 
performances cette saison ont 
attiré l’attention des dirigeants 
du Real Madrid, qui envisagent 
de le recruter cet été. Fernández 
a laissé entendre de manière très 
claire qu’il avait des vues sur 
quelqu’un d’autre lors de son 
séjour en sélection argentine. Ce 
n’est pas la première fois que le 

joueur vedette des Blues laisse 
entendre que son avenir pourrait 
se situer loin de Chelsea (…). 
La perte de Fernandez serait 
un coup dur pour le projet de 
reconstruction de Rosenior ». 
The Evening Standard va dans 
le même sens et affirme qu’il 
« sème encore le doute sur son 
avenir ».

Fernandez se met 
du monde à dos

De son côté, The Mirror 
s’étonne de la stratégie de 
communication de l’Argentin. 
« Bien que le Real Madrid n’ait 
pas été explicitement nommé, la 
référence était on ne peut plus 
claire, et les personnes présentes 
sur le stream, y compris 
Fernandez lui-même, ont souri 
après une remarque sur le Real 
Madrid. Le joueur de 25 ans 
ne s’est pas facilité la tâche ces 

dernières semaines, notamment 
avec un commentaire 
particulièrement troublant suite 
à l’élimination de Chelsea par 
le Paris Saint-Germain en Ligue 
des Champions. » Les fans des 
Blues, eux, sont beaucoup plus 
incisifs avec l’ancien joueur 
de Benfica. Sur X, The Blue 
Dodger, qui suit le club, a 
écrit : « la Coupe du Monde ne 
saurait arriver assez vite. Et si 
quelqu’un ne veut pas aider le 
club, qu’il s’en aille. »
Un autre supporter a lancé : « 
que ce gars-là s’en aille enfin ! Je 
déteste toutes ces absurdités, le 
Real Madrid devrait simplement 
payer et nous débarrasser de lui. 
» Un dernier a ajouté : « si j’étais 
Rosenior, je ne le ferais plus 
jouer. C’est normal qu’il parte, 
mais il devient toxique et ça va 
déteindre sur les autres joueurs. 
Il faut leur donner une chance 
de faire leurs preuves. » Un 
avis partagé par de nombreux 
supporters londoniens. Le 
divorce est de plus en plus 
palpable entre Enzo Fernández 
et les amoureux de Chelsea. 
De son côté, le club anglais a 
la main puisqu’il dispose d’un 
long contrat et qu’il pourra 
réclamer un pactole en cas de 
vente. Ce qui est sûr, c’est que 
le milieu argentin est en train de 
faire l’unanimité contre lui en 
Angleterre.

Alors que Cardiff réclamait 122 
millions d’euros de préjudice au 
FC Nantes dans l’affaire de la 

mort d’Emiliano Sala, le club gallois a 
finalement été débouté et devra payer 480 
000 euros à Nantes.
Voilà le point final d’un feuilleton juridique 
tout aussi long qu’assez regrettable entre 
Cardiff et le FC Nantes. Ce lundi, le 
Tribunal de commerce de Nantes a rendu 
son délibéré dans l’affaire Sala, mort lors 
d’un crash dans le cadre de son transfert 
de la Beaujoire au Pays de Galles en 2019. 
Et le verdict est sans appel avec les juges 
qui ont rejeté l’intégralité des demandes 
d’indemnisation formulées par le club de 
Cardiff. Saisis en 2023, ces derniers ont 
tranché en faveur des Canaris, estimant 
que le club français n’avait commis aucune 
faute dans le cadre du transfert tragique 
d’Emiliano Sala. Cette décision fait suite 
à une audience déterminante tenue le 
7 décembre 2025, marquant une étape 
capitale dans ce long feuilleton judiciaire 
qui dure depuis sept ans.
Pour rappel, le club de Cardiff avait réclamé 
une somme colossale de 122 millions 
d’euros de dommages et intérêts. Ce 
montant reposait sur un calcul hypothétique 
des buts et des points que l’attaquant 
argentin aurait pu inscrire, permettant ainsi 
le maintien du club en Premier League en 
2019. Les Gallois tentaient également de 

faire porter la responsabilité du crash à 
l’agent mandaté par le FC Nantes, Willie 
McKay, l’accusant d’avoir organisé ce vol 
qui a coûté la vie au footballeur et au pilote.

Cardiff va devoir payer 
480 000 euros à Nantes

Le tribunal n’a pas donné raison à cet 
argumentaire, jugeant que le FC Nantes 
n’était en rien responsable de l’organisation 
de ce vol au-dessus de la Manche. Si l’agent 
Willie McKay était bien un intermédiaire 
du club nantais pour la transaction, les 
magistrats ont estimé qu’il n’était pas 
l’organisateur du vol. En l’absence de lien 
direct entre le club de Loire-Atlantique 
et les conditions du drame, les juges ont 
conclu que Cardiff n’avait subi aucun 
préjudice lié aux Nantais. Une victoire pour 
le FC Nantes dans cette affaire judiciaire 
qui s’est étalée sur sept ans.
Loin d’empocher les millions espérés, 
Cardiff City se voit, de son côté, lourdement 
sanctionné. Le tribunal a estimé que c’est 
le FC Nantes qui a été lésé dans cette 
affaire. En conséquence, le club gallois a 
été condamné à verser un total de 480 000 
euros aux Canaris : 300 000 euros au titre 
du préjudice subi et 180 000 euros de frais 
de procédure. Ce jugement, rendu sous 
les yeux de Mercedes Taffarel, la mère 
d’Emiliano Sala, fait l’effet d’un point final 
dans cette affaire judiciaire assez sordide.
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En Bref... iPhone 18 
une Dynamic Island plus compacte pour toute 

la gamme ?

 un développeur s’enrichit en faisant gémir 
les MacBook

Quand Elon Musk s’exprime 
en général, on peut s’attendre 
à tout. Alors lorsqu’il s’agit 
de l’avenir de la défense, le 
Pentagone écoute, mais pas 
toujours avec le sourire. Lors 
d’une récente intervention, le 
patron de SpaceX et de xAI a 
suggéré que l’armée américaine 
devrait adopter une approche 
inspirée de Star Trek pour 
développer ses systèmes de 
défense du futur.

Le papa de Grok défend 
une vision bien précise et 
veut intégrer massivement 
l’intelligence artificielle dans 
les opérations militaires, mais 
sur tout avec son propre modèle 
en première ligne.

Sans surprise, cette sortie 
a provoqué des réactions 
contrastées au sein de 
l’establishment militaire. 
Certains y voient une vision 
audacieuse qui pourrait 
accélérer la modernisation de 
l’armée. D’autres s’inquiètent 
de la dépendance croissante 
envers des technologies civiles 
développées par des entreprises 
privées, notamment quand 
ces entreprises appartiennent 
à un homme qui multiplie les 
projets parallèles et les prises 
de position controversées. Le 
Pentagone hésite entre deux 
options. Il peut profiter de 
l’avance technologique du privé 
ou conserver le contrôle total de 
ses systèmes critiques.

Star Trek comme promesse plus 
que comme programme

Elon Musk a évoqué Star Trek 
sans entrer dans les détails, 
et cette référence tombe à 
point nommé. Dans la série, la 
Fédération des Planètes Unies 
dispose de systèmes d’armement 
sophistiqués, d’une coordination 
parfaite entre vaisseaux et 
d’une capacité à analyser les 
menaces en temps réel. Celui 
qui souhaite désormais racheter 
Ryanair imagine exactement 
la même chose pour l’armée 
américaine. Des flottes de 
drones autonomes, des satellites 
interconnectés et des systèmes 
de commandement donnent à 
l’IA un rôle déterminant dans la 
prise de décision.

Tonino Catapano, un 
développeur indépendant 
aux Pays-Bas, a encaissé 5 

000 dollars, soit plus de 4 300 
euros, en 72 heures grâce à 
SlapMac, une application 

macOS qui émet des 
gémissements quand on tape 
sur son MacBook. Plus de 30 
000 téléchargements, 2 000 

licences vendues, zéro budget 
publicitaire.

Tonino Catapano n’avait 
pas prévu de lancer un 
produit. Au départ, il a 

juste posté sur Instagram une 
courte vidéo dans laquelle il gifle 
son MacBook avec effets sonores, 
juste pour rigoler. La vidéo est 
devenue virale, les gens dans les 
commentaires réclamaient une 
vraie application, et il a décidé 
de jouer le jeu. Quarante-huit 
heures plus tard, SlapMac était 
en ligne à 5 dollars. À ce prix 
psychologiquement bas, les 
ventes ne se sont pas arrêtées. 
Résultat : 4 millions de vues 
organiques sur Instagram, 10 
millions sur X.com, sans un 
centime dépensé en publicité.
SlapMac, une blague de 48 
heures devenue vrai produit
SlapMac exploite l’accéléromètre 
intégré des MacBook Apple 
Silicon pour enregistrer les 
impacts sur le châssis. Plus la 
tape est forte, plus le volume 
monte. Sept packs sonores sont 

disponibles, soit plus de 130 
clips : gémissements suggestifs, 
cris de douleur, bruits de coups, 
sons de mèmes. Une mise à jour 
récente a introduit USB Moaner, 
qui fait réagir le MacBook à 
chaque connexion d’accessoire. 
Le logiciel propose aussi un 
minuteur de pause, un réglage 
de sensibilité, un cooldown pour 
éviter les déclenchements en 
rafale et un compteur de claques 
à vie.
La roadmap annonce des packs 
sonores personnalisés, une 
intégration avec des logiciels 
d’IA via un serveur MCP local, 
et une version iPhone baptisée 
SlapPhone.
Le tarif varie entre 3 et 7 dollars 
selon les codes promo actifs. 
Tonino Catapano propose même 
un remboursement de 50 % 
si l›utilisateur publie un Reel 
qui dépasse 2 000 vues, et un 
remboursement total au-delà 
de 20 000 vues. Un concurrent 
direct, SlapMyMac, a déjà 
émergé avec 190 sons pour 2,99 
dollars. D›autres ont profité 
pour rappeler l›existence de la 
même version sur PC, Slap Your 
Laptop. L›idée est si simple à 
copier qu›elle génère son propre 
écosystème de clones en moins 
d›une semaine.
Frapper son MacBook : drôle 
jusqu’à la note de réparation
Oui, mais taper sur son MacBook, 

à la longue, si je le casse, est-
ce que la garantie fonctionne 
toujours ? Selon Tonino 
Catapano, « Probablement 
pas, mais nous ne sommes 
pas juristes ». L’application 
n’implique aucune modification 
matérielle et se contente de lire 
l’accéléromètre, donc elle seule 
ne peut rien annuler. Pourtant, 
la FAQ précise aussitôt : si vous 
tapez assez fort pour casser 
l’écran, c’est votre problème. 
C’est ce qui s’appelle un transfert 
de responsabilité.
Les conditions d’utilisation 
de l’application sont encore 
plus directes. Le développeur 
décline expressément toute 
responsabilité pour les 

dommages matériels, y compris 

les écrans fissurés, cassés ou 

rayés, et rappelle que le logiciel 

encourage les utilisateurs à 

frapper physiquement leur 

MacBook.

Apple, de son côté, exclut de 

sa garantie limitée les dégâts 

causés par une utilisation 

abusive. Frapper son MacBook 

assez fort pour désolidariser une 

soudure ou fissurer la dalle, c’est 

donc une réparation à la charge 

de l’utilisateur, avec ou sans 

AppleCare+.

Les fuites continuent de 
préciser ce que pourrait 

réserver la prochaine 
génération d’iPhone. Cette 

fois, c’est la Dynamic Island 
qui serait concernée, avec une 
évolution qui ne se limiterait 

pas aux modèles Pro.

Depuis plusieurs mois, 
les rumeurs autour de 
l’iPhone 18 évoquent 

des ajustements esthétiques 
attendus sur les déclinaisons 
Pro. Une fuite récente suggère 
toutefois que certains de ces 
changements ne seraient pas 
limités à ces modèles. C’est 
notamment le cas de la Dynamic 
Island, qui pourrait finalement 
évoluer sur une plus large partie 
de la gamme.

Une Dynamic Island plus 
discrète sur plusieurs iPhone 

18
D’après le leaker Ice Universe, 
qui s’est exprimé sur le réseau 
chinois Weibo, Apple préparerait 
une modification ciblée de 
l’affichage frontal. Selon ses 
propos, « pour la série iPhone 
18, les bordures noires restent 
inchangées ; seule la Dynamic 
Island a été réduite en taille, 
tandis que les bordures sont 
identiques à celles de la série 
iPhone 17 ».
Ce point n’a rien de surprenant 
: aucune information fiable 
ne suggérait une réduction 
des bordures. En revanche, la 
mention explicite de la « série 
iPhone 18 » suggère que ce 

changement pourrait concerner 
plus de modèles que prévu. 
Jusqu’à présent, les fuites 
concernaient uniquement les 
modèles Pro et Pro Max.
Dans un second message publié 
sur X (anciennement Twitter), 
la même source précise que 
cette évolution concernerait au 
moins trois modèles distincts, 
et ne se limiterait donc pas aux 
déclinaisons les plus haut de 
gamme.

Apple envisagerait un 
déploiement en deux temps

Autre élément à prendre en 
compte : le calendrier de sortie 
évoqué pour cette génération. Les 
versions Pro et Pro Max seraient 
attendues à l’automne, tandis que 
le modèle standard de l’iPhone 

18 n’arriverait qu’au début de 
l’année 2027. Cela pourrait 
d›ailleurs expliquer pourquoi 
les premières informations se 
concentraient sur les modèles 
les plus premium. Si ces 
derniers sont lancés en premier, 
ils deviennent logiquement les 
principaux sujets des fuites 
initiales.

Dans l’immédiat, cette Dynamic 
Island plus compacte pourrait 
d’abord apparaître sur les 
modèles attendus à l’automne. 
Le reste de la gamme, notamment 
le modèle standard prévu plus 
tard, pourrait ne pas en profiter 
immédiatement.



Sara Boueche

Dans le cadre des Journées 
internationales de la 
percussion africaine, 

Dar Abdeltif accueille, du 30 
mars au 4 avril, une résidence 
artistique portée par l’Agence 
algérienne pour le rayonnement 
culturel (AARC), réunissant des 
percussionnistes et créateurs 
venus du Sénégal, de Tunisie et 
d’Algérie. Fidèle à sa vocation 
de haut lieu de création et 
de dialogue interculturel, 
cet espace emblématique se 
transforme, le temps de cette 
rencontre, en laboratoire vivant 
des expressions rythmiques 
africaines.

Par-delà la pratique 
instrumentale, ce projet 
ambitionne d’explorer le rythme 
comme une matrice universelle, 
à la fois mémoire collective et 
vecteur de circulation culturelle 
à l’échelle du continent. 
Des territoires sahéliens aux 
rives méditerranéennes, les 
langages percussifs traduisent 
des héritages pluriels, faits 
de migrations, de rituels et de 
résistances, tout en s’inscrivant 

dans des dynamiques 
contemporaines en constante 
évolution.

Conçue comme un espace de 
recherche et de création, la 
résidence repose sur un dialogue 
exigeant entre tradition et 
modernité. Les artistes invités ne 
se limitent pas à la juxtaposition 
de leurs patrimoines respectifs 
; ils s’engagent dans un 
processus de déconstruction 
et de réinvention, où l’écoute 
mutuelle devient le socle d’une 
écriture collective. Dans cette 
perspective, le rythme dépasse 
sa fonction d’accompagnement 
pour s’affirmer comme une 
structure autonome, un langage 
à part entière.

La dimension pédagogique 
constitue également un axe 
central de cette démarche. Une 
master class ouverte au public, 
prévue le 31 mars de 10h à 12h, 
offrira un espace de transmission 
horizontale des savoirs, entre 
pédagogie, expérimentation 
et improvisation. Ce moment 
privilégié permettra une 
immersion directe dans les 
logiques rythmiques propres à 

différentes aires culturelles, où 
le corps et le geste deviennent 
vecteurs de sens.

Le point d’orgue de cette 
résidence sera le concert de 
restitution programmé le 
vendredi 3 avril à 19h. Plus 
qu’une simple présentation, 
cette performance se veut une 
création en devenir, fruit d’une 
élaboration collective façonnée 
dans l’instant. Elle donnera 
à entendre une pluralité de 
textures sonores et d’énergies 
rythmiques, dans une œuvre 
éphémère mais intensément 
signifiante.

À travers ce projet, l’AARC 
réaffirme son ambition de 
positionner l’Algérie comme 
un carrefour dynamique des 
imaginaires artistiques africains. 
Dans un contexte mondial 
marqué par les fragmentations, 
cette résidence propose une 
lecture alternative : celle d’un 
continent relié par ses rythmes, 
où la création devient un espace 
de dialogue, de résonance et de 
projection vers l’avenir.

Sara Boueche

L’Agence algérienne 
pour le rayonnement 
culturel (AARC) a 

annoncé, mardi, le lancement du 
Championnat national de lecture, 
une compétition destinée à la 
jeunesse algérienne et consacrée, 
pour l’édition 2026, à l’œuvre de 
Mohammed Dib, figure majeure 
de la littérature de résistance.

Organisé sous l’égide du 
Ministère de la Culture et des 
Arts, cet événement coïncide 
avec la célébration de la Fête 
de la Victoire. Il s’inscrit dans 
une stratégie visant à renforcer 
l’ancrage de la lecture auprès 
des jeunes générations, tout en 
rendant hommage à l’un des 
écrivains les plus emblématiques 
du patrimoine littéraire national. 
À travers cette initiative, 
les organisateurs entendent 
encourager la découverte des 
œuvres de Mohammed Dib et 
favoriser l’appropriation de ses 
idées profondément marquées 
par l’esprit de liberté.

Ce concours s’adresse aux 
jeunes Algériens âgés de 18 à 
35 ans. Il repose sur un principe 
simple mais exigeant : la lecture 
et la rédaction de résumés d’un 
corpus d’ouvrages de l’auteur, 
en langue arabe ou française. 
Les titres retenus seront dévoilés 
progressivement tout au long de 
la compétition.

La première phase de sélection 
s’articule autour de l’étude du 
roman La Grande Maison, point 
d’entrée dans l’univers littéraire 
de l’écrivain. Les candidats 
devront en proposer une synthèse 
rigoureuse, permettant au jury 
d’évaluer leurs capacités de 
compréhension et d’analyse. Les 
participants retenus accéderont 
à une seconde étape, au cours 
de laquelle d’autres œuvres leur 
seront soumises.

Les dossiers de candidature, 
comprenant le résumé de 
l’ouvrage ainsi que les pièces 
administratives requises, 
devront être transmis avant le 
13 avril. Les productions seront 

examinées par un jury composé 
d’enseignants et de spécialistes, 
dont les délibérations seront 
définitives.

Les finalistes bénéficieront d’un 
séjour de lecture à la Villa Dar 
Abdellatif, cadre propice à la 
préparation de l’épreuve finale, 
qui comprendra des volets écrit 
et oral devant le jury.

En clôture de ce championnat, 
une journée d’étude sera 
consacrée au parcours et à 
l’œuvre de Mohammed Dib 
(1920-2003), offrant un espace 
de réflexion sur l’héritage 
intellectuel et esthétique de cet 
auteur majeur.

Enfin, les lauréats se verront 
attribuer des récompenses 
financières significatives : 200 
000 dinars pour le premier 
prix, 150 000 dinars pour le 
deuxième et 100 000 dinars pour 
le troisième, consacrant ainsi 
l’excellence et l’engagement 
des participants dans cette 
célébration de la lecture.

Dar Abdeltif, épicentre des rythmes africains
une résidence artistique au croisement des mémoires 

et des modernités

Lire pour résister
 L’AARC lance un championnat national dédié

 à Mohammed Dib
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Figure majeure du jazz 
mondial, Abdullah Ibrahim 
a retrouvé la scène de sa 

ville natale à l’occasion du Cape 
Town International Jazz Festival 
(CTIJF), offrant au public un 
moment d’une portée à la fois 
musicale et historique.
Né en 1934 au Cap et marqué 
par les années d’apartheid puis 
par un long exil, l’artiste n’a 
jamais cessé de nourrir son 
œuvre d’un lien profond avec 
son pays, faisant de sa musique 
un instrument de résistance et de 
mémoire.
Sur la scène intimiste du Rosies 
Stage, au Cape Town International 
Convention Centre, le pianiste a 
proposé bien plus qu’un concert 
: une traversée sensible de 
l’histoire sud-africaine. Entre 
compositions emblématiques et 
improvisations délicates, chaque 
note semblait porter la trace d’un 
vécu, mêlant douleur, résilience 
et célébration. Le public, 
suspendu à ses harmonies, s’est 

laissé emporter par cette fresque 
sonore, des heures sombres de 
l’apartheid aux élans d’une fierté 
retrouvée.
« C’est seulement aujourd’hui, 
après quatre-vingt-dix ans, que je 
commence à comprendre ce que 
signifie être un artiste », confiait-
il, évoquant avec humilité la 
singularité du geste créatif.
Moment phare d’une première 
soirée riche en contrastes, la 
prestation d’Abdullah Ibrahim 
a fait écho à l’énergie déployée 
par d’autres artistes. Le vétéran 
Sipho “Hotstix” Mabuse a 
électrisé la scène, tandis que de 
jeunes talents comme lordkez et 
Rorisang Sechele ont illustré le 
renouvellement de la scène sud-
africaine.
Le Cape Town International 
Jazz Festival, qui célèbre sa 26ᵉ 
édition, inscrit cet hommage 
au cœur d’une programmation 
foisonnante, où la musique sud-
africaine rayonne autant dans la 
mémoire historique que sur la 

scène contemporaine. Attendu 
par plus de 30 000 spectateurs, 

l’événement confirme son rôle 

central dans le paysage musical 
du continent.
Cette édition se déroule toutefois 
dans un contexte particulier, 
marqué par la tenue simultanée 
d’une déclinaison africaine 
du Montreux Jazz Festival, 
organisée dans la vallée viticole 
de Franschhoek, à une quatre-
vingtaine de kilomètres du Cap. 
Une concurrence regrettée par 
les organisateurs du CTIJF, 
qui pointent un risque de 
fragmentation des publics et des 
ressources.
Malgré cela, la présence 
d’Abdullah Ibrahim, peut-être 
pour l’une de ses dernières 
apparitions sur scène, s’impose 
comme un moment de grâce. 
Une manière, aussi, de rappeler 
que le jazz sud-africain puise sa 
force dans une histoire vivante, 
transmise de génération en 
génération.

L’actrice Eye Haïdara a 
été nommée maîtresse 
des cérémonies 

d’ouverture et de fermeture 
du festival de Cannes 2026 et 
succède ainsi à Laurent Laffite, 
maître des cérémonies de l’année 
précédente.
La 79ème édition du festival du 
7ème art aura lieu du 12 au 23 
mai.
L’actrice de 43 ans, née d’une 
mère malienne et d’un père 
malien et marocain, a commencé 
en jouant ls grands classiques au 

théâtre. Elle a débuté au cinéma 
dans les films d’Audrey Estrougo 
en 2007 et Jean-Luc Godard 
2007, mais c’est en interprétant 
le second rôle aux côtés de Jean-
Pierre Bacri dans le Sens de la 
Fête qu’elle est révéle au grand 
public dix ans plus tard.
Un rôle qui lui a valu une 
nomination pour le césar du 
meilleur espoir en 2018.
Eye Haïdara avait notamment 
monté les marches du Festival 
du Cannes en 2018, aux côtés 
de 15 autres actrices françaises 

qui ont pris part au recueil de 

témoignages «Noire n’est pas 

mon métier», dans lequel elles 

dénonçent le racisme envers les 

femmes noires dans l’industrie 

du cinéma français.

La 79 édition du Festival de 

Cannes sera présidée par le 

réalisateur sud-coréen Park 

Chan-Wook.

Trois tableaux de Pierre-
Auguste Renoir, Paul 
Cézanne et Henri Matisse 

ont été volés, courant mars, 
dans un musée près de Parme, 
dans le nord de l’Italie, ont 
annoncé, dimanche 29 mars, 
les carabiniers, les gendarmes 
italiens. Quatre personnes 
masquées se sont introduites 
dans la villa de la fondation 
Magnani Rocca, à Mamiano 
di Traversetolo, et ont emporté 
ces tableaux dans la nuit du 
dimanche 22 au lundi 23 mars, 
selon les carabiniers, confirmant 

des informations de la télévision 
publique Rai.
Les voleurs ont forcé la porte 
principale et ont volé trois 
tableaux, selon les carabiniers. 
Ils ont ensuite pris la fuite à 
travers le parc du musée. Selon 
la presse italienne, les œuvres 
volées sont Les Poissons, un 
tableau peint par Pierre-Auguste 
Renoir en 1917 deux ans avant sa 
mort, Odalisque sur une terrasse 
(1922), de Henri Matisse et 
Nature morte aux cerises (1885-
1887), de Paul Cézanne. Elles 
étaient exposées dans la «salle 

des Français» au sein de la 
fondation.
Les carabiniers ont ouvert 
une enquête et exploitent des 
images de vidéosurveillance du 
musée, ainsi que d›habitations et 
commerces voisins. La fondation 
Magnani Rocca héberge la 
collection de l›historien de l›art 
Luigi Magnani (1906-1984), qui 
comprend aussi des œuvres de 
Dürer, Rubens, Van Dyck, Goya, 
Monet et de l›artiste italien 
Giorgio Morandi.

Abdullah Ibrahim, mémoire vivante du jazz,
 émeut Cape Town

Cannes 2026 
la Franco-Malienne Eye Haïdara nommée maîtresse des 

cérémonies

Trois tableaux de Renoir, Cézanne et Matisse ont été volés 
dans un musée en Italie
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Après deux mois de soleil, 
la question revient 
chaque année : faut-il se 

supplémenter en vitamine D à la 
rentrée ? La réponse n’est pas la 
même pour tout le monde.Le Dr 
Gérald Kierzek détaille les signes 
d’alerte, les dosages adaptés 
et les précautions à prendre 
pour rester en bonne santé.
Souvent appelée «vitamine 
du soleil», la vitamine D 
joue un rôle essentiel dans 
la minéralisation osseuse, en 
favorisant l’absorption du 
calcium et du phosphore. De 
plus, elle participe également au 
bon fonctionnement du système 
immunitaire, à la régulation 
de nombreux processus 
métaboliques et au maintien de 
la force musculaire. Alors, à la 
rentrée, faut-il se supplémenter 
? Pour répondre à cette question, 
Doctissimo a sollicité le Dr 
Gérald Kierzek, médecin 
urgentiste et directeur médical.
Soleil, alimentation 
et risques de carence
Selon lui, «la supplémentation 

en vitamine D après l’été dépend 
du niveau d’exposition solaire et 
du risque individuel de carence : 
elle peut être utile si l’exposition 
au soleil a été insuffisante ou 
dans des groupes à risque».
Mais où trouver la vitamine 
D ? La principale source 
reste la synthèse cutanée 
grâce aux rayons UVB. Une 

exposition de 10 à 30 minutes 
plusieurs fois par semaine, 
bras et jambes découverts, 
suffit généralement en été.
«On en trouve aussi dans 
certains aliments : poissons 
gras comme le saumon, la 
sardine, le maquereau ou le 
hareng, mais aussi le foie de 
morue, les œufs et les produits 

enrichis» estime notre expert.
Toutefois, lorsque l’exposition au 
soleil devient limitée, notamment 
à l’automne et en hiver, le 
risque de carence augmente.
«Les signes peuvent être discrets 
mais doivent alerter : fatigue 
persistante, douleurs osseuses 
ou musculaires, faiblesse, 
peau sèche, moral en berne, 
troubles digestifs ou encore 
fractures répétées. Sur le long 
terme, une carence accentue 
le risque d’ostéoporose» 
prévient le Dr Kierzek.
Comment se supplémenter 
en vitamine D ?
La supplémentation peut se 
faire de différentes manières. 
Les dosages courants se 
situent entre 600 et 800 UI par 
jour pour un adulte en bonne 
santé. Ils sont disponibles 
sous forme de compléments 
alimentaires en vente libre.
«Les doses plus élevées, comme 
les ampoules concentrées, 
nécessitent une prescription 
médicale et concernent les 
situations de carence confirmée, 

l’ostéoporose ou certains groupes 
à risque» ajoute le médecin.
En cas de déficit avéré - soit un 
taux inférieur à 20 ng/mL - une 
correction peut être mise en place.
 «Il faudra prendre 50 000 UI 
par semaine pendant plusieurs 
semaines, puis un relais mensuel 
de 50 000 UI jusqu’au retour à la 
normale du taux» note le médecin.
Le Dr Gérald Kierzek précise 
aussi que «le suivi médical 
est indispensable pour adapter 
la durée et éviter le risque de 
surdosage». Après correction, une 
dose mensuelle ou quotidienne 
est souvent maintenue de 
l’automne au printemps.
Comment prendre sa vitamine D ?
Il est conseillé de prendre la 
vitamine D au cours d’un repas 
contenant des graisses pour 
optimiser son absorption. «La 
durée du traitement dépendra du 
statut vitaminique et du risque 
de récidive, ce qui justifie un 
accompagnement personnalisé 
par un professionnel 
de santé» conclut-il.

Faut-il se supplémenter en vitamine D après l’été ? 
L’avis du Dr Kierzek

Le chocolat, adoré des petits 
comme des grands, n’est 
pas si inoffensif qu’on le 

pense. Selon l’UFC-Que Choisir, 
plusieurs produits du quotidien 
renferment du cadmium, un 
métal lourd cancérigène qui 
s’accumule dans l’organisme.
Manger du chocolat pourrait 
ne pas être aussi anodin qu’il 
n’y paraît. Ce jeudi, l’UFC-
Que Choisir appelle les 
consommateurs à «modérer sa 
consommation», en particulier 
chez les enfants, en raison d’une 
présence «non négligeable» de 
cadmium, un métal lourd capable 
d’accroître les risques de maladies 
cardiovasculaires et de cancer.
Cadmium : gare au 
risque de maladies 
cardiovasculaires et de cancer !
Selon l’Agence nationale 
de sécurité sanitaire 
de l’alimentation, de 
l’environnement et du travail 
(Anses), la valeur toxicologique 
de référence du cadmium a été 
fixée à «0,35 microgramme 
de cadmium par kilogramme 
de poids corporel par jour». 
Ce métal s’accumule dans 
l’organisme et une exposition 
chronique peut entraîner un 
risque accru de pathologies 
cardiovasculaires et de cancer. 
Début juin, des médecins 
libéraux avaient déjà alerté sur 
la contamination massive des 
Français au cadmium. En cause, 

les engrais phosphatés utilisés 
en agriculture, qui contaminent 
les sols et se retrouvent 
ensuite dans les céréales du 
petit-déjeuner, le pain ou 
encore les pommes de terre.
En janvier dernier, le Dr 
Pierre Souvet, cardiologue et 
président de l’association Santé 
environnement France (ASEF), 
lançait l’alerte : «Le cadmium 
est un métal lourd cancérigène, 
perturbateur endocrinien qui 
altère l’ADN et crée un stress 
oxydatif pour les cellules. 
C’est pourquoi il existerait un 
lien entre cette molécule et le 
cancer du pancréas». Un risque 
confirmé par Santé Publique 
France qui estimait dès 2021 
que le cadmium «s’accumule 
en particulier dans le pancréas 
et est suspecté de jouer un rôle 
dans l’accroissement majeur 
et extrêmement préoccupant 
de l’incidence du cancer du 
pancréas». De plus, cette 
substance pourrait également 
accroître le risque d’ostéoporose, 
de maladies cardiovasculaires 
et de problèmes de 
fertilité chez les adultes.
Quels produits chocolatés 
sont les plus concernés ?
Selon l’enquête d’UFC-Que 
Choisir, une portion de 50 g 
de biscuits Bjorg fourrés au 
chocolat noir représente 20 % 
de la valeur toxicologique de 
référence chez un enfant, contre 

8 % pour un adulte. Pour 46 
g de Chocapic, la part grimpe 
à 11 % pour un enfant et 5 % 
pour un adulte. Une simple tasse 
de chocolat en poudre Poulain 
grand arôme intense 70 % de 
cacao atteint déjà 17 % chez 
l’enfant et 7 % chez l’adulte.
Les marques réagissent : Bjorg et 
Carambar & Co (propriétaire de 
Poulain) confirment ces teneurs, 
tandis que Nestlé explique que 
le cadmium n’est pas ajouté dans 
ses produits, mais qu’il peut être 
«présent à l’état de traces dans 
certaines matières premières».
Cette accumulation 
alimentaire explique pourquoi, 
même en respectant les 
limites réglementaires, les 
consommateurs restent exposés 
à un risque sanitaire réel. 
L’association précise que, même 
si chaque produit respecte 
les limites réglementaires, il 
reste possible de «dépasser 
la dose journalière tolérable 
en consommant plusieurs 
produits contenant du cadmium 
dans une même journée».
Le cas particulier du chocolat bio
L’UFC-Que Choisir attire 
l’attention sur les tablettes 
bio, souvent plus riches en 
cadmium. Le conseil donné aux 
consommateurs : privilégier 
les chocolats bio «dont les 
fèves ne sont pas importées 
d’Amérique latine», régions 
où le sol est particulièrement 

chargé en ce métal.
Comment réduire son 
exposition au cadmium ?
Pour limiter l’exposition 
au cadmium, notre expert 
recommande d’éliminer de son 
régime alimentaire les produits 
susceptibles d’en contenir. Le 
médecin a cessé de consommer 
des céréales, sauf si elles sont 
biologiques. «J’ai remplacé les 
pâtes et le riz par du pain complet 
bio. Des recherches ont montré 
que manger bio peut réduire 
l’exposition au cadmium de 48 
%». Concernant les enfants, une 
étude de Santé Publique France 
indique que «la consommation 
de céréales au petit-déjeuner 

augmente les niveaux de 
cadmium dans l’organisme».
Le médecin conseille également 
de privilégier une alimentation 
riche en fibres. Il souligne 
enfin l’importance de ne pas 
avoir de carences, notamment 
en fer, calcium et zinc. «En 
tant que cardiologue, je ne 
recommande pas de prendre des 
compléments alimentaires sans 
avis médical. Il est préférable 
de consulter son médecin 
pour effectuer les dosages 
nécessaires et ajuster les apports 
selon les besoins», conclut-il

Cadmium dans le chocolat, ces produits du quotidien qui exposent les 
enfants et les adultes à un risque de cancer
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L’été approche, et 
avec lui, l’approche 
des beaux jours, elles 

s’apprêtent à jouer les stars. 
Mais au-delà de l’esthétique, 
les lunettes de soleil ont un rôle 
majeur : elles protègent nos yeux 
des rayons UV et préviennent les 
signes de fatigue ou les petites 
rides autour du regard. Choisir 
la monture idéale peut toutefois 
s’avérer compliqué. Forme du 
visage, taille des yeux, largeur 
du nez… chaque détail compte 
pour sublimer son regard sans 
commettre de fashion faux-pas.
À l’occasion des 60 ans de la 
marque Krys et alors qu’elle fait 
son grand retour à la télévision 
avec Cousu Main le 1er avril sur 
RMC, Cristina Cordula partage 
ses conseils pour adopter les 
dernières tendances lunettes tout 
en respectant la morphologie de 
chaque visage.
Bien choisir ses lunettes selon 
son visage : les astuces de 
Cristina Cordula
Le secret ? Harmoniser la 
monture avec votre carnation et 

respecter l’équilibre naturel de 
votre visage. Bien connaître ses 
traits, c’est la clé pour mettre 
en valeur ce que vous aimez et 
adoucir ce que vous préférez 
camoufler.
Vous adorez les lunettes oversize 
mais craignez de ressembler à 
une mouche ? Rassurez-vous : 
«L’oversize, on aime bien. Mais 
la monture ne doit pas dépasser 
vos tempes ni la hauteur de vos 
sourcils. Et vos yeux doivent 
rester au centre des verres», 
précise Cristina Cordula. Chic et 
tendance, sans jamais surcharger 
votre visage.
Pour les visages plus petits, 
pas besoin de plonger dans 
le rayon enfant : «Il suffit de 
choisir un pont plus étroit, 
des branches ajustées et des 
charnières adaptées», explique 
la papesse de la mode. Vos 
lunettes deviennent ainsi 
parfaitement proportionnées et 
ultra-confortables.
Et pour celles qui souhaitent 
adoucir un nez plus prononcé ? 
La styliste recommande : 

«Évitez les montures épaisses 
et lourdes. Préférez des lignes 
fines et des couleurs légères. 
Cela rééquilibre le visage sans 
le tasser. Et surtout, le nez, 
c’est quelque chose qui donne 
beaucoup de caractère, il ne faut 
pas en avoir honte !»
À quelle fréquence faut-il 
remplacer ses lunettes de soleil ?
Pour la plupart d’entre nous, 
il est recommandé de garder 
une paire de lunettes de soleil 
environ deux ans, surtout si vous 
les portez tous les jours et que 
vous êtes souvent exposée au 
soleil.
Même si l’évolution de la 
correction visuelle reste la 
première raison de changer 
de monture, le confort et 
l’esthétique sont tout aussi 
importants, rappelle Krys. 
Quand la monture ne suit plus la 
forme du visage, que l’équilibre 
semble décalé ou que la couleur 
se ternit, il est temps de dire 
adieu à vos anciennes lunettes 
et de choisir un nouveau modèle 
tendance.

Et cette saison, une évidence 
s’impose : les chaussures 
plates prennent le pouvoir. 

Loin d’être cantonnées aux looks 
décontractés, elles s’imposent 
désormais comme de véritables 
pièces mode, capables de styliser 
une silhouette du matin au soir. 
Voici les 8 modèles dans lesquels 
investir les yeux fermés pour 
un printemps 2026 à la fois 
confortable et stylé.

Quelles seront les paires de 
chaussures plates les plus 

tendance au printemps 2026 ?
Les mocassins à enfiler

Après le règne des mocassins 

massifs ces dernières saison, 
la silhouette des chaussures 
tend à s’affiner toujours un peu 
plus. Pour 2026, le mocassin 
ouvert à l’arrière fait son grand 
retour : un savant mélange entre 
l’élégante chaussure de ville et 
la mule confortable. Mi-chic, 
mi-décontractés, les mocassins 
à enfiler se sont imposés sur les 
podiums printemps-été 2026. 
Chez Céline, ils se déclinaient 
en cuir noir façon croco, portés 
avec une robe à fleurs pour un 
contraste raffiné entre la rigidité 
du cuir et la légèreté printanière. 
Tod’s, marque emblématique de 

mocassin, proposait des modèles 
à bout ouvert avec cordon 
contrastant, parfaits pour flâner 
sous 20 degrés. Bottega Veneta 
misait sur ses mocassins ouverts 
iconiques en cuir tressé gris ou 
cuir lisse noir, portés avec des 
robes monochromes, parfaits pour 
souligner un look à la fois élégant 
et moderne.

Les ballerines en satin
Remises au goût du jour par Miu 
Miu, les ballerines satinées jouent 
la carte du romantisme moderne. 
Le message ici est claire : le satin 
n›est plus réservé aux grandes 
occasions et se porte du lundi au 
dimanche de jour comme de nuit. 
Lors de son défilé printemps-été 
2026, Erdem a choisir de l›illustrer 
avec un nœud XXL sur le dessus 
pour plus d›audace.

Les ballerines en mesh
Depuis le lancement du modèle 
Alaïa en 2022, les ballerines en 
mesh se sont imposées comme 
un indispensable. Aériennes et 
ultra confortables, elles laissent 
respirer le pied tout en apportant 
une touche résolument mode. 
Plébiscitées par des célébrités 
comme Dakota Johnson, elles 
se portent idéalement avec des 
pièces légères, comme un total 

look blanc, pour un effet printanier 
frais et tendance.

Les chaussures bateau
Longtemps associée à une 
esthétique BCBG, la chaussure 
bateau signe un retour remarqué 
sur les podiums printemps-été 
2026. Aperçue chez Prada et 
Tod›s, elle se réinvente dans des 
versions plus mode, en cuir noir 
ou daim marron. Elle s’impose 
comme l’alternative parfaite au 
mocassin pour les beaux jours. 
Côté style, on la porte avec des 
pièces en lin ou un short blanc 
pour une allure printannière chic. 
Pour moderniser l’ensemble, il 
suffit d’ajouter une veste en cuir, 
un blazer en laine ou encore une 
veste vichy pour casser son côté 
sage et nautique.

Les ballerines à bride
À mi-chemin entre babies et 
ballerines, elles structurent le pied 
avec délicatesse. Vernies, satinées 
ou en daim, elles apportent une 
touche rétro à votre tenue.

Les chaussures à fleurs 3D
Repérées dans les collections 
printemps-été 2026 de 
Giambattista Valli ou encore 
Rabanne, les chaussures à fleurs 
en 3D apportent une touche de 
fantaisie. À plat comme sur des 

mules fuchsia ou des ballerines 
rose poudré, les pétales en relief 
transforment chaque pas en petite 
déclaration mode, faisant de nos 
souliers de véritables bijoux pour 
le printemps.

Chaussures plates tendance : 
ces couleurs qui vont rehausser 

le printemps 2026 avec style
Si les formes évoluent, la 
palette, elle aussi, donne le ton. 
Sur les podiums printemps-été 
2026, une couleur s’impose 
sans détour : le bleu cobalt. 
Vibrant, presque électrique, il 
dynamise instantanément une 
tenue minimaliste et s’affiche 
aussi bien sur des mules que sur 
des ballerines. Le rouge cerise 
s’impose également comme une 
couleur forte de la saison.
Comment parler du printemps sans 
évoquer les intemporels neutres 
(beige sable, écru, chocolat) qui 
continuent de régner en maîtres 
à l’instar de la nuance «cloud 
dancer», élue couleur Pantone 
2026. Mais le printemps 2026 ne 
serait pas complet sans une touche 
de poésie avec les pastels poudrés 
(rose ballet, vert amande, lilas) ou 
une touche de modernité avec les 
finitions carbones brillantes.

Comment bien choisir ses lunettes selon la forme de son visage 
les conseils incontournables de Cristina Cordula

Chaussures plates 
 voici les 7 modèles tendance que l’on verra partout

 ce printemps 2026 pour changer des baskets
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À seulement 21 ans, Cameron 
Smet confirme son goût pour le 
dépassement de soi. Dimanche 
22 mars, le fils de David Hally-
day a impressionné la toile en 
bouclant le semi-marathon de 

Madrid.

Une performance qui en 
dit long sur son mode de 
vie résolument sportif ! 

Depuis plusieurs mois, Cameron 
Smet s’impose progressivement 
sur les réseaux sociaux. Suivi 
par plus de 20 000 abonnés sur 
Instagram, le jeune homme, né 
de l’union entre David Hally-
day et Alexandra Pastor, partage 
régulièrement des instantanés de 
son quotidien, entre discipline 
physique et hygiène de vie irré-
prochable. Dimanche 22 mars, 
il a franchi un nouveau cap en 
participant au Movistar Madrid 
Medio Maraton 2026, une course 
exigeante de 21,1 kilomètres au 

cœur de la capitale espagnole. 
Après avoir relevé l’épreuve 
haut la main, il a dévoilé en story 
les coulisses de sa préparation, 
avec son objectif de terminer la 
course entre 1h55 et 2h, comme 
l’indiquait son dossard numéroté 
20690.
Sur une photo soigneusement 
mise en scène, tout est pensé dans 
les moindres détails : débardeur 
noir siglé accompagné de son 
dossard «SMET», short assorti, 
casquette, chaussures de running 
aux couleurs vives, et barres éner-
gétiques. Un équipement com-
plet qui traduit le sérieux de sa 
préparation et son engagement 
dans cette épreuve d’endurance. 
Quelques stories plus tard, Came-
ron Smet s’affiche en selfie, mé-
daille à la main, le corps marqué 
par l’effort mais visiblement fier 
d’avoir relevé le défi.
Cameron Smet, définitivement un 

vrai sportif
Bien au-delà de la simple pratique 
sportive occasionnelle, Cameron 
Smet s’inscrit dans une véritable 
routine d’entraînement. Le 22 
février dernier déjà, il partageait 
une vidéo de footing au lever du 
soleil, accompagnée de la légende 
«Lil semi marathon prep», tra-
duit en français par «petite prépa 
semi-marathon». Une rigueur qui 
porte aujourd’hui ses fruits. Avec 
cette participation réussie au se-
mi-marathon de Madrid, le jeune 
homme ne se contente plus d’affi-
cher une silhouette athlétique, il 
prouve qu’il possède également 
l’endurance et la détermination 
d’un véritable coureur. Une per-
formance qui ne manquera pas 
de rendre fiers ses parents, David 
Hallyday et Alexandra Pastor, 
tant elle illustre la discipline et la 
persévérance qu’ils lui ont trans-
mises.

Le rappeur est sorti de sa 
garde à vue, qui avait débuté 

mercredi, pour être présenté à 
un juge d’instruction.

Le rappeur et chanteur 
Gims est sorti de sa garde 
à vue débutée mercredi, 

pour être présenté à un juge 
d’instruction dans une affaire de 
blanchiment présumé, a-t-on ap-
pris vendredi de sources proches 
du dossier.
Le juge d’instruction peut déci-
der d’une éventuelle mise en 
examen. L’artiste congolais de 39 
ans avait été interpellé mercredi 
par les douanes, à la sortie de 
l’avion, à son arrivée à l’aéroport 
de Roissy-Charles-de-Gaulle.
Gims, Gandhi Djuna de son vrai 
nom, a été entendu en garde à vue 

dans le cadre d’une commission 
rogatoire de juges d’instruction 
qui enquêtent sur un réseau pré-
sumé de blanchiment en bande 
organisée.
Le Parquet national anticrimina-
lité organisée (Pnaco), qui suit 
l’enquête, a été créé en début 
d’année pour regrouper à Paris 
les dossiers de criminalité orga-
nisée les plus complexes.
Selon Africa Intelligence, qui 
a révélé cette garde à vue, ce 
réseau de blanchiment interna-
tional pourrait impliquer «une 
myriade de sociétés spécialement 
constituées dans différents pays 
pour se jouer de la TVA et autres 
taxes françaises, faciliter l’émis-
sion de fausses factures, blanchir 
des fonds provenant d’activités 

illégales et en dissimuler l’ori-
gine».
«Cinq ex-trafiquants de drogue 
franciliens reconvertis dans la 

criminalité financière» auraient 
déjà été «mis en cause» dans ce 
dossier, ajoute le site. Ce média 
spécialisé affirme que les enquê-

teurs s’intéressent notamment 
à un vaste projet immobilier de 
luxe promu par Gims à Mar-
rakech (Maroc), l’une des villes 
où il réside.
Baptisé Sunset Village Private 
Residences, ce projet en cours de 
118 villas de grand luxe, avec ter-
rains de sport, spa, sauna et ham-
mam, autour d’un lagon de 3000 
m2, avait été lancé en grande 
pompe en 2025 en présence du 
roi de la chanson francophone.
L’avocat du plus gros vendeur 
de disques de l’année 2025 en 
France, Me David-Olivier Ka-
minski, ne s’est pas exprimé 
jusqu›ici.

Quelles sont les causes réelles 
du décès du prince Philip ? 

Cinq ans après la mort du père 
du roi Charles III, de nou-

velles révélations font surface 
dans une récente biographie 

signée Hugo Vickers consacrée 
à «La reine Elizabeth II».

Le prince Philip souffrait-il 
d’une maladie jusqu’alors 
dissimulée au grand pu-

blic ? C’est la question qui agite 
la presse britannique ces derniers 
jours. Le duc d’Édimbourg est 
décédé le 9 avril 2021 à Wind-
sor, à 99 ans, officiellement de 
«vieillesse», deux mois avant 
son centenaire, alors que la reine 
Elizabeth II s’éteindra, elle, le 

8 septembre 2022 à l’âge de 96 
ans. Dans la nouvelle biographie 
«La reine Elizabeth II», le bio-
graphe Hugo Vickers affirme que 
le prince Philip aurait en réalité 
vécu huit ans avec un cancer du 
pancréas inopérable, diagnosti-
qué en 2013 et jamais rendu pu-
blic. Selon l’ouvrage, le mari de 
la défunte reine aurait été soigné 
à l’abri des regards, sans que la 
famille royale ne dévoile la gra-
vité de son état de santé.
Le Daily Mail publie les extraits 
de l’ouvrage par épisodes, reve-
nant sur les années silencieuses 
suivant le diagnostic. Le média 
britannique détaille des hospi-
talisations ponctuelles, des exa-

mens médicaux répétés et un 
retrait progressif du prince Philip 
de la vie institutionnelle, tou-
jours présenté comme un simple 
effet de l’âge. Officiellement, ses 
absences étaient attribuées à la 
fatigue, aux douleurs articulaires 
ou à de simples «traitements 
médicaux» de routine, sans ja-
mais évoquer une maladie grave 
chronique. Ce récit inédit met en 
lumière le contrôle exercé par le 
palais de Buckingham sur l’in-
formation, rappelant aussi le cas 
récent de Kate Middleton, dont la 
maladie a été tenue secrète plu-
sieurs mois avant d’être dévoilée.

Cameron Smet réalise une sacrée performance à Madrid

Gims présenté à un juge en vue d’une possible 
mise en examen

Charles III 
 un lourd secret sur son père, le prince Philip, révélé 5 ans 

après sa mort
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Nous demandons à tous ceux qui l’ont connu d’avoir une pieuse 
pensée pour le défunt

Puisse Allah le tout puissant lui accorder sa Sainte miséricorde 
et l’accueillir en son vaste Paradis.

En cette triste circonstance, la famille 
Belkahla et la famille Bicha, 

compatissent à la douleur de son épouse, 
ses frères Abdelkader (dit Kadi), Farid, 

et sa sœur Yamina.

Belkahla Abdelkader

Avis de décès et condoléances
La famille Belkahla à la profonde 

tristesse et l’immense douleur de vous 
faire part du décès de : 

Belkahla Abderahmane
né le 19-01-1941

et décédé le 29-03-2026

 

A Dieu nous appartenons et à lui nous retournons

انا لله و انا اليه راجعون
لله ما اعطى و لله ما اخذ


